
N°4087 Dimanche 11 Mai 2025 - Prix: 20 DA - www.seybousetimes.dz

Quotidien indépendant d’informations générales times
SeybouSe

Algérie – Oman : 
Arrivée à Alger 

d’une délégation 
d’investisseurs 

omanais

En mémoire des massacres du 8 mai : 
Alger rend hommage à trois 

héroïnes de la Révolution 

Annaba :
Le ministre de la 

Jeunesse et des Sports 
accueilli par le wali 
Soutien affirmé au 

football local

Logements :
Signature d’une nouvelle 
convention pour lancer le 

programme AADL 3 Lancement d'une 
campagne nationale 
de sensibilisation à 

l'escroquerie en ligne

Arnaque numérique :

Visite du wali au chantier 
du centre national de 

formation des agents des 
collectivités locales

Annaba :

P.02

P.03

P.06

 Une consommation 
alarmante de sucre qui fait 

réagir les spécialistes

Santé publique :

P.05

P.04

P.06

P.02



Dimanche 11 Mai 2025

02 Actualité SeybouSe Times

P.A.O SEYBOUSE Times
Site web: www.seybousetimes.dz

Email: redaction@seybousetimes.dz
       contact@seybousetimes.dz

Facebook : SEYBOUSE TimES
impression : SIE Constantine
Diffusion : EURL K.D.P.A cité 

Benzekri Bât F N ° : 424 
Constantine

Les manuscrits, 
photographies ou tout 

autre document et 
illustration adressés ou 
remis à la rédaction ne 
seront pas rendus et ne 
feront l’objet d’aucune 

réclamation.
Reproduction interdite 
de tous articles sauf 

accord de la rédaction

Edité par la S.A.R.L MEDIACOM PRESSE
Siège social : 46 Emir Abdelkader - 

Annaba

SeybouSe
Quotidien indépendant d’informations générales times

Directeur general :
Bicha salim

Directeur de la publication  :
Noureddine Boukraa

Directrice de la rédaction :
Bicha Bariza Nesrine
Tél/Fax : 038 45 58 35   
Tél/Fax : 038 45 58 36
Tél/Fax : 038 45 58 37

Email: redactionseybouse@
gmail.com

Pour votre publicité, s’adresser 
à : l’Entreprise nationale de 

communication d’édition et de 
Publicité, Agence ANEP 01, 
AVENUE PASTEUR ALGER

TEL : 021 73 71 28
        021 73 76 78
        021 74 99 81
FAX : 021 73 95 59

Email : agence.regie@anep.com.dz
Programmation.regie@anep.com.dz

Concours « Pont vers le Chinois » : 

Une finale qui célèbre 
l’amitié sino-algérienne

Algérie/OmAn:
Arrivée d’une délégation 

d’investisseurs omanais à Alger

Des hommes d’affaires algériens 
participent au Select- USA 
Investment Summit 2025

La finale algérienne de la 24ᵉ 
édition du concours international 
de maîtrise du chinois « Pont 

vers le Chinois », destiné aux étudiants 
étrangers, s’est tenue ce mardi 6 mai 
à l’Université d’Alger 2 à Bouzaréah. 
Organisé par l’ambassade de Chine en 
Algérie, en partenariat avec plusieurs 
acteurs académiques et culturels 
locaux, l’événement a rencontré un 
véritable succès.
La finale de cette nouvelle édition du 
concours « Pont vers le Chinois » a 
rassemblé plus de 300 participants. 
Parmi eux figuraient Son Excellence 
Dong Guangli, ambassadeur de Chine 
en Algérie, le professeur Saïd Rahmani, 
recteur de l’Université d’Alger 2, le 
professeur SmaïlDebèche, président 
de l’Association d’amitié Algérie-
Chine, ainsi que des représentants 
d’entreprises chinoises, des membres 
de la communauté chinoise établie en 
Algérie et de nombreux passionnés 
algériens de la langue et de la culture 
chinoises.
Le chinois, une langue portant 5 000 
ans d’histoire et de sagesse
Dans son allocution, l’ambassadeur 
Dong Guangli a mis en avant la richesse 
et la profondeur de la langue chinoise, 
qu’il a décrite comme une « langue 
ancienne et magnifique, porteuse de 
cinq millénaires de sagesse orientale ».
Revenant sur l’évolution du concours, 
il a souligné qu’après dix années de 
développement, « Pont vers le Chinois » 
s’est imposé comme un pont solide et une 
plateforme incontournable permettant 
aux deux peuples d’apprendre l’un de 
l’autre à se connaître. Ainsi, il a salué 
son rôle en tant qu’espace d’échange 
d’expériences, de dialogue interculturel 
et de rapprochement entre les peuples 
chinois et algérien.
 « Nous espérons que davantage 
d’Algériens apprendront le chinois, 
qu’ils s’exprimeront dans cette 
langue, et deviendront des messagers 
des échanges culturels, œuvrant à 
renforcer l’amitié traditionnelle entre 
nos deux nations », a encore déclaré 
l’ambassadeur chinois.
Vers la création du premier Institut 
Confucius en Algérie

De son côté, le recteur de l’Université 
d’Alger 2, le professeur Saïd Rahmani, a 
rappelé la profondeur des relations entre 
l’Algérie et la Chine, tout en mettant en 
lumière leur potentiel commun dans 
les domaines de l’éducation et de la 
culture.
Il a salué la signature récente d’un 
accord avec l’Université Normale du 
nord-ouest de Chine, visant à créer 
le tout premier Institut Confucius en 
Algérie. Selon lui, cette initiative 
ouvrira de nouvelles perspectives en 
matière de coopération universitaire et 
d’échanges humains.
Il a également réaffirmé l’engagement de 
l’université à renforcer l’enseignement 
du chinois dans ses programmes, tout 
en maintenant un dialogue constant 
avec l’ambassade et les établissements 
partenaires en Chine.
 « Pont vers le Chinois », une 
compétition haute en couleurs et en 
émotions
La compétition a été marquée par 
une ambiance dynamique et chargée 
d’émotions et de symboliques. Dix 
finalistes, originaires d’Alger, Tlemcen, 
Oran et d’autres villes du pays, se 
sont affrontés dans le cadre de quatre 
épreuves : un discours à thème, un quiz 
de culture générale, une description 
narrative d’images et une performance 
artistique.
Le niveau général des prestations 
a mis en lumière la motivation, la 
créativité et la qualité de la formation 
reçue par les candidats, illustrant leur 
maîtrise du chinois et leur sensibilité 
à la culture chinoise. À l’issue de cette 
finale, deux étudiantes de l’Université 
d’Alger 2 ont été désignées lauréates de 
cette 24ᵉ édition. Elles représenteront 
fièrement l’Algérie lors de la grande 
finale internationale qui se tiendra 
prochainement en Chine.

Le directeur général de l’Agence 
algérienne de promotion de 
l’investissement (AAPI), Omar 

Rekkache a reçu, jeudi, l’ingénieur 
Said Bin Salim Al Hajri, fondateur 
et PDG de la société omanaise 
United Business et le Dr Ibrahim Al 
Ismaili, PDG de United Integrated 
Laboratories, indique un communiqué 
de l’Agence.
La rencontre a permis d’examiner 
les voies et moyens de concrétiser un 

projet d’investissement “prometteur” 
en Algérie, précise la même source.          
A cette occasion, M. Al Hajri a 

exprimé “son intérêt pour le marché 
algérien et sa volonté de contribuer à 
la dynamique économique nationale”.
La rencontre a été également une 
occasion pour passer en revue “l’étude 
en cours de préparation de ce projet 
dans le cadre de la coordination avec 
les services de l’Agence”.
Cette visite intervient après celle 
effectuée par M. Al Hajri au siège de 
l’Agence en février 2025, conclut le 
communiqué.

Une délégation d’hommes d’affaires algériens 
de haut niveau participera au SelectUSA 
Investment Summit 2025, un événement phare 

aux États-Unis dédié à la promotion des investissements 
directs étrangers. Organisé par le Département du 
Commerce américain, le sommet se tiendra du 11 au 
14 mai 2025, dans l’État du Maryland. L’ambassadrice 
des États-Unis en Algérie, Elizabeth Moore Aubin, 
accompagnera personnellement cette délégation durant 
l’événement.
Cette participation a été rendue possible grâce à une 
collaboration étroite entre l’ambassade des États-
Unis à Alger, le Conseil algérien pour le renouveau 
économique (CREA), et plusieurs institutions 
algériennes, dont les ministères des Affaires étrangères, 
du Commerce extérieur, de l’Industrie, de l’Industrie 
pharmaceutique, ainsi que le ministère de l’Économie 
de la connaissance, des Startups et des Microentreprises.
La délégation algérienne compte 34 délégués 
représentant 29 entreprises nationales, parmi les 
plus influentes du paysage économique algérien. Ces 
opérateurs évoluent dans une diversité de secteurs 
stratégiques : énergie, santé, industrie pharmaceutique, 
alimentation, boissons, agroalimentaire, construction, 
fabrication, automobile, technologies de l’information 
et du numérique, cosmétiques, tourisme, électronique, 
consulting et startups innovantes.
À travers leur participation au SelectUSA Investment 
Summit, les représentants algériens auront 
l’opportunité de mieux comprendre l’environnement 
d’investissement aux États-Unis, d’identifier des 
opportunités commerciales, d’investissement et de 
partenariat économique, mais aussi d’échanger des 
meilleures pratiques avec des experts internationaux de 
l’industrie.
Qu’est-ce que le SelectUSA Investment Summit ?
Le SelectUSA Investment Summit est l’événement de 
référence aux États-Unis pour attirer les investissements 

étrangers. Il réunit des milliers d’investisseurs, 
d’entreprises, d’organisations de développement 
économique (EDO) et d’experts sectoriels, dans le but 
de faciliter les rencontres et de concrétiser des accords 
stratégiques.
L’édition 2025 du SelectUSA Investment Summit 
se tiendra du 11 au 14 mai à National Harbor, dans 
le Maryland. Un rendez-vous incontournable pour 
établir de nouveaux liens économiques et saisir des 
opportunités de croissance grâce à l’investissement 
aux États-Unis.
Qui participe au SelectUSA Investment Summit ?
Plus de 5 000 participants sont attendus ! L’événement 
réunit des représentants des 50 États américains et 
territoires, plus de 2 500 investisseurs issus de plus de 
90 marchés internationaux, ainsi que des experts de 
l’industrie prêts à partager leurs conseils pour réussir 
une implantation sur le sol américain.
À chaque étape du sommet, des opportunités concrètes 
d’investissement s’offrent aux participants. En plus des 
séances plénières, des conférences interactives, des 
panels sectoriels, des sessions de formation (academy 
sessions) et des concours de présentation de projets 
(pitching sessions), les participants pourront :
• Découvrir le Hall d’exposition, qui regroupe 
des centaines d’EDO, de prestataires de services et 
d’experts sectoriels ;
• Échanger directement avec des représentants 
des États, des entreprises venues de plus de 90 
marchés, des experts industriels et des responsables 
gouvernementaux ;
• Obtenir des conseils pratiques dans plus de 
100 sessions thématiques sur des sujets clés tels que 
le développement des compétences, les incitations 
fiscales ou les stratégies d’implantation ;
• Nouer des partenariats solides avec des 
acteurs économiques venus de tout le territoire 
américain.

en mémOire des mAssAcres du 8 mAi :
Alger rend hommage à trois héroïnes de la Révolution 

Le 8 mai 1945, alors que l’Europe 
célébrait la fin de la Seconde 
Guerre mondiale, en Algérie, 

des milliers d’Algériens tombaient 
sous les balles coloniales à Sétif, 
Guelma et Kherrata. Quatre-vingts ans 
plus tard, c’est dans ce même esprit de 
mémoire et de reconnaissance que la 
capitale a choisi de rendre hommage 
à d’autres victimes du silence 
historique, les femmes combattantes 
de la Révolution.

La commune d’Alger-Centre 
a inauguré la SahatBatelat El 
Djazaïr (la Place des héroïnes), 
une place entièrement réaménagée 
pour honorer trois figures 
féminines du combat libérateur. 
NafsiyyaHammoud(Lalyam), 
ZoubidaOuldKablia (Saliha) et 
Hassiba Ben Bouali. Trois noms, trois 
destins, trois symboles de courage, 
réunis aujourd’hui dans la pierre et 
dans les cœurs. Pour rappeler que 

l’indépendance algérienne a aussi été 
arrachée par des mains de femmes.
Trois destins, un même serment : la 
liberté
La place, entièrement aménagée pour 
l’occasion, abrite désormais des stèles 
dédiées à ces trois femmes. Dont les 
parcours se croisent dans l’histoire 
douloureuse, mais fière, de la guerre 
de libération. Elles ne brandissaient 
pas seulement des slogans, elles 
portaient des armes, risquaient leur 

vie et incarnaient la lutte dans ce 
qu’elle avait de plus humain et de plus 
radical.
• NafsiyyaHammoud, dite 
Lalyam, a marqué par son engagement 
continu auprès des moudjahidines, 
un combat souvent silencieux, mais 
essentiel.
• ZoubidaOuldKablia, 
connue dans les rangs sous le 
pseudonyme Saliha, figure moins 
médiatisée mais non moins 

courageuse, morte en martyre, 
symbolise ces héroïnes de l’ombre.
• Hassiba Ben Bouali, 
immortalisée dans l’histoire comme 
l’une des jeunes femmes tombées lors 
de la bataille d’Alger, est devenue une 
icône nationale.
Ces trois noms sont désormais gravés 
dans le marbre, mais surtout dans la 
mémoire collective que cette initiative 
entend raviver.
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AADL 3 :
Les souscripteurs seront soumis à des enquêtes approfondies 

pour débusquer les tricheurs

AADL signe une nouvelle convention pour lancer le programme 
AADL 3

Projets LPA à l’arrêt : 
Le ministre Belaribi fait le point

Le ministre de l’Habitat, 
de l’urbanisme et de la 
ville, Mohamed-Tarek 

Belaribi, a dévoilé le nombre 
des souscripteurs admis au 
programme AADL 3. Il a 
également révélé qu’une enquête 
approfondie va se poursuivre afin 
que la distribution des logements 
se fasse d’une manière légale.
Le 11 mars dernier, l’Agence 
d’amélioration et du 
développement du logement 
(AADL) a lancé une plateforme 
numérique aux souscripteurs 
au programme AADL 3 afin 
d’activer leurs comptes et 
télécharger ainsi leur dossier.
Environ deux mois après le 
lancement de cette opération 
numérique, le ministre de 
l’Habitat, de l’urbanisme et 
de la ville, vient d’annoncer 
des nouvelles. Il affirme que le 
traitement des dossiers a déjà 

commencé et révèle le nombre 
des souscripteurs admis au 
programme, lancé le 5 juillet 
2024.
« L’activation des comptes et 
le téléchargement des dossiers 
sur la plateforme numérique 
se sont déroulés dans de très 
bonnes conditions. L’agence 
AADL a commencé à traiter 
les dossiers des souscripteurs. 
Jusqu’à présent, plus de 900 
000 souscripteurs ont été 
admis. Autrement dit, ils sont 
préalablement éligibles pour 
l’acquisition d’un logement 
dans le cadre du programme 
AADL 3 », a-t-il révélé, dans 
une conférence de presse tenue 
en marge de sa visite au Salon 
international du bâtiment.
Rappelons que l’agence AADL 
a informé les souscripteurs au 
programme AADL 3 que la 
date du 20 mai 2025 a été fixée 

comme ultime échéance pour 
finaliser l’activation des comptes 
et le téléchargement des dossiers.
Belaribi annonce des enquêtes 

approfondies
Dans ce même sillage, le 
premier responsable du secteur 
de l’habitat a fait une autre 
annonce. Il révèle que les 
souscripteurs seront soumis à des 
enquêtes approfondies afin que la 
distribution des logements, dans 
le cadre du programme AADL 3, 
se fasse d’une manière légale.
« Dans le processus du traitement 
des dossiers des souscripteurs 
au programme AADL 3, des 
enquêtes approfondies vont 
s’effectuer au niveau des 
Domaines, CNAS et CASNOS 
et au niveau du ministère de 
l’Intérieur afin que le logement 
revienne à celui dont il a 
besoin. On ne veut pas voir des 
bénéficiaires qui ferment leur 

logement », a-t-il annoncé.
Batimatec 2024 : 

L’Algérie dévoile son 
méga-projet immobilier

Mohamed Tarek Belaribi, a 
annoncé le lancement d’un projet 
majeur de construction de 250 
000 logements pour le premier 
semestre 2024. Cette initiative 
s’inscrit dans un programme 
national plus vaste visant la 
réalisation de deux millions 
d’unités d’ici 2029.
L’annonce a été faite lors de la 
27e édition du Salon Batimatec, 
un événement international 
majeur du secteur du bâtiment 

qui se déroule à Alger. Le 
salon, qui s’étend sur 40 000 
mètres carrés, réunit des acteurs 
nationaux et internationaux 
du secteur de la construction, 
avec une participation notable 
d’entreprises venant de Chine, 
Turquie, Italie, Portugal et 
Espagne.
Accompagné de plusieurs 
membres du gouvernement, le 
ministre a souligné l’importance 
du respect des normes 
internationales dans le secteur 
du bâtiment et la nécessité de 
renforcer les capacités nationales 
en matière de production de 
fer et d’acier. Il a notamment 
salué les avancées réalisées 
par les entreprises nationales 
dans ce domaine, marquant 
ainsi la volonté de l’Algérie de 
développer son industrie locale 
tout en s’ouvrant aux partenariats 
internationaux.

Un pas décisif vient 
d’être franchi dans 
la concrétisation du 

programme national de logements 
« AADL 3 ». Ce samedi, une 
convention tripartite a été signée 
à Alger entre le ministère de 
l’Habitat, de l’Urbanisme et 
de la Ville, l’Agence nationale 
de l’amélioration et du 
développement du logement 
(AADL), et le Banque nationale 
de l’habitat (BNH), en vue 
de lancer officiellement le 
financement du premier volet du 
programme.
L’accord, signé au siège de la 
BNH, définit les modalités et 
conditions de financement de 200 

000 unités de logement inscrites 
au titre de la loi de finances 2025, 
sous la formule du logement en 
location-vente. Il s’agit d’un 
engagement financier majeur 
qui repose sur une contribution 
bancaire couvrant 62 % du coût 
de réalisation, tandis que les 
souscripteurs assureront les 38 % 
restants à travers cinq tranches, 
conformément aux dispositions 

réglementaires.
Un financement structuré 
autour d’un consortium 

bancaire public
La signature s’est déroulée en 
présence du directeur général 
du logement au ministère, 
M. Mohamed Merjani, du 
directeur général de la BNH, M. 
Ahmed Belayat, et du directeur 
général de l’AADL, M. Ryad 
Kemedani. Elle a également 
réuni les représentants des six 
banques publiques membres du 
consortium financier : le CPA, 
la BADR, la BNA, la BEA, la 
Banque de développement local 
(BDL), et la CNEP-Banque.
Ce regroupement bancaire, formé 

en janvier dernier, est chargé 
de mobiliser les ressources 
financières nécessaires à la 
réalisation du premier lot du 
programme AADL 3. La BNH 
jouera un rôle central en tant 
que chef de file du financement, 
coordonnant l’apport des 
différentes institutions 
impliquées.

Une accélération attendue 
dans la réalisation du projet

Interrogé à l’issue de la 
signature, M. Merjani a souligné 
que cette convention « va 
permettre d’accélérer le rythme 
de réalisation du programme 
», précisant que les travaux 
débuteront dès cette année. Il a 

rappelé que le programme AADL 
3 est « à un stade avancé » en 
termes de préparation technique 
et administrative, et qu’il 
constitue une réponse directe à 
la forte demande nationale en 
matière de logement.
Le programme AADL, dans ses 
différentes phases, s’est imposé 
comme l’un des piliers de la 
politique de l’État en matière 
d’accès à un logement décent. 
L’introduction de ce nouveau 
volet, avec une vision financière 
consolidée, marque une nouvelle 
ère dans la gestion des projets de 
grande envergure, à la croisée de 
l’ambition sociale et de la rigueur 
économique.

Le ministre de l’Habitat, 
de l’Urbanisme et de la 
Ville, Mohamed Tarek 

Belaribi, a annoncé une avancée 
significative dans le dossier des 
projets immobiliers en difficulté.
S’exprimant ce jeudi devant 
l’Assemblée Populaire 
Nationale, le ministre a révélé 
le prochain redémarrage de 19 
chantiers de logements relevant 
de la formule du Logement 
Promotionnel Aidé (LPA), une 
initiative rendue possible grâce 
à l’intervention de la CGMP 
(Caisse de Garantie des Marchés 
Publics).
Selon les déclarations de 
Belaribi, cette première phase 
de relance concerne 19 projets 
répartis à travers diverses wilayas 

du pays. L’objectif principal de 
cette démarche est de mener 
à terme ces constructions à 
l’arrêt, sans imposer de charges 
financières supplémentaires aux 
bénéficiaires initiaux.
Le ministre a souligné que le 
secteur du LPA, a été marqué par 
un nombre important de projets 
bloqués. Des arrêts de travaux 
qui durent depuis de nombreuses 
années, malgré les versements 
effectués par les souscripteurs, 
ont motivé le recours à la Caisse 
de Garantie des Marchés Publics 
comme solution de déblocage.

Logements LPA : 
Quelles solutions pour les 

projets bloqués ?
Cette décision se concrétise 
avec cette opération initiale 

ciblant ces 19 projets à l’arrêt, 
représentant un total de 2500 
unités d’habitation. Parmi eux, 
le ministre a cité l’exemple du 
projet de 650 logements de la 
Berka Zarga, dans la wilaya de 
Annaba.
Ce chantier, à l’arrêt depuis 2013, 
a bénéficié d’un financement de 
la Caisse avoisinant le milliard 

de dinars algériens, dans le but 
de relancer sa réalisation, a 
précisé Belaribi.
Par ailleurs, le ministre a 
également abordé la situation 
des citoyens résidant dans des 
logements sociaux locatifs 
exigus, dont la superficie 
n’excède pas 50 mètres carrés 
et qui ne comportent que deux 

pièces.
Il a affirmé que les occupants de 
ces habitations sont légitimes à 
bénéficier de logements de plus 
grande taille, proposés dans 
d’autres formules. Belaaribi a 
ajouté que les autorités locales 
ont la possibilité d’inscrire 
ces familles sur les listes des 
demandeurs de logements 
sociaux locatifs afin de leur 
permettre d’accéder à des 
habitations de trois ou quatre 
pièces.
Ces annonces marquent un 
tournant attendu par de nombreux 
souscripteurs et témoignent 
d’une volonté gouvernementale 
de dénouer les blocages et 
d’assurer la concrétisation des 
projets de logements.
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ArnAQue numériQue :
Lancement d’une campagne nationale de 
sensibilisation à l’escroquerie en ligne

Le ministère de 
la Poste et des 
Télécommunications a 

lancé, samedi, une campagne 
nationale de sensibilisation à 
l’escroquerie en ligne, dans 
l’objectif de conscientiser 
les citoyens à l’importance 
du signalement, tout en leur 
présentant les outils nécessaires 
pour faire face aux différentes 
méthodes d’escroquerie 
numérique.
Placée sous le signe “Ne 
partagez pas vos informations 
personnelles en ligne, soyez 
vigilants, l’arnaqueur guette 
l’occasion”, cette campagne qui 
se poursuivra jusqu’au 30 mai, 
tend à “sensibiliser davantage 
aux principales techniques 
d’escroquerie numérique et 
aux moyens à même de les 

identifier”.
Supervisant le lancement de 
cette initiative, qui fait suite à 
une campagne organisée février 
dernier sur la protection des 
enfants contre les dangers de 
l’utilisation abusive d’Internet, 
le ministre de la Poste et 
des Télécommunications, 
Sid Ali Zerrouki, a souligné 

l’importance de “redoubler 
d’efforts pour protéger les 
citoyens, notamment les 
catégories vulnérables, face à la 
recrudescence du phénomène 
de l’escroquerie en ligne et 
à l’augmentation du nombre 
de victimes, souvent piégées 
par des escrocs profitant du 
manque de vigilance chez les 

internautes”.
A ce titre, le ministre s’est 
félicité des “réalisations 
qualitatives accomplies grâce à 
la clairvoyance du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, mais aussi aux 
compétences nationales, 
engagées dans le développement 
et la modernisation des 
infrastructures numériques”.   
A cet égard, il a souligné “le 
saut technologique qui ouvre 
des perspectives prometteuses 
pour la gestion intelligente, la 
promotion du Service public et 
le renforcement de l’économie 
numérique”, précisant que ces 
acquis “ne doivent pas nous 
faire perdre de vue la réalité des 
défis posés par la cyberespace, 
en particulier les dangers de la 
mauvaise utilisation du réseau 

internet qui pourraient menacer 
la vie privée des individus, leur 
sécurité numérique, voire leurs 
biens”.
Il s’est également dit convaincu 
que de telles initiatives de 
sensibilisation constituent 
“un rempart aussi important 
que les cadres législatifs ou 
les mesures techniques”, d’où 
l’impératif, dit-il, d’un travail 
participatif continu entre les 
différents acteurs, en sus du 
soutien des médias nationaux et 
de l’engagement de la société”.
A cette occasion, des exposés 
ont été présentés sur “les 
données à caractère personnel 
et leur impact sur la vie privée et 
la société “ outre “les meilleurs 
pratiques pour une utilisation 
sûre de la carte Edahabia et de 
l’application BaridiMob”.

Baccalauréat juin 2025:

L’équipe chargée de l’élaboration
des sujets mise en confinement

Education nationale :

Le ministre de l’Education lance 
à partir de Bouira les épreuves 

de validation du niveau 

enseignemenT suPérieur :
Baddari salue “la forte orientation” 

des étudiants vers l’innovation 
et l’entrepreneuriat L’équipe chargée de la préparation 

et de l’impression des sujets des 
épreuves du Baccalauréat session 

juin 2025 a été mise en confinement, jeudi à 
Alger, pour une durée de 43 jours.
Supervisant l’opération, le ministre de 
l’Education nationale, Mohammed Seghir 
Sadaoui a rappelé la lourde responsabilité qui 
incombe à cette équipe dans le cadre de la 
mission qui lui est assignée.
Il a indiqué que le lancement de cette opération 
qui coïncide avec la célébration de la Journée 
nationale de la mémoire commémorant le 80e 
anniversaire des massacres du 8 mai 1945 
“est l’occasion de souligner l’importance 
d’assumer les responsabilités, comme l’ont 
fait nos prédécesseurs parmi les chouhada et 
les moudjahidine qui ont sacrifié leur vie pour 
la libération du pays”.
Le ministre a affirmé, en outre, que “tous 

les moyens organisationnels et logistiques 
nécessaires ont été mobilisés pour assurer le 
bon déroulement de l’opération”.
En plus des 41 inspecteurs chargés de la 
conception des sujets des épreuves du 
Baccalauréat, l’équipe comprend également 
des représentants des corps de sécurité, ainsi 
que des médecins qui veilleront à assurer 
le bien-être de cette équipe qui restera en 
confinement jusqu’au 19 juin prochain.

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, M. Kamel Baddari, 

s’est félicité, samedi à Alger, de “la 
forte orientation” des étudiants vers 
l’innovation et l’entrepreneuriat, 
conformément aux objectifs de 
développement du programme du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 2024/2029.
Lors de sa visite à l’université d’Alger 2 
“Abou El Kacem Saâdallah”, M. Baddari 
a précisé qu’”au vu de l’évolution 
accélérée de l’économie nationale, 
dans le cadre de la vision stratégique 
et de développement du président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
pour l’Algérie 2024/2029, l’université et 
les centres de recherche offrent désormais 
des innovations pour être transformées 
en produits commercialisables, ce qui 
constitue une valeur ajoutée à l’économie 
nationale voire un levier essentiel pour la 
réalisation des objectifs fixés”.
Il s’est, à cet égard, réjoui de la 
contribution des étudiants à cette 
dynamique visant à diversifier 
l’économie nationale et à en faire une 
économie innovante, et ce, à travers leur 
“forte orientation vers l’innovation et 
l’entrepreneuriat”.
A cette occasion, le ministre s’est enquis 
de plusieurs projets de l’incubateur du 
Centre de la recherche scientifique et 
technique pour le développement de 
la langue arabe (CRSTDLA), dont le 
livre électronique (Kitabi-E), qui tend à 
développer les compétences linguistiques 
de l’élève et à l’aider à surmonter les 
difficultés liées à sa scolarisation.   

M. Baddari a ajouté que ce projet serait 
soumis au ministère de l’Education 
nationale, dans une démarche à même 
de contribuer à résoudre le problème 
du poids du cartable scolaire, surtout 
au vu de la possibilité de télécharger 
l’ensemble des cours du programme 
scolaire”.
A cet égard, le ministre a inspecté un 
autre projet relatif au dépistage précoce 
de l’autisme, à savoir une application 
en langue arabe, basée sur l’intelligence 
artificielle (IA) qui vise à soutenir les 
efforts nationaux dans le dépistage 
précoce du trouble du spectre de l’autisme 
(TSA) et à améliorer le processus de 
prise en charge des personnes atteintes 
de cette maladie.
Il a également inspecté le Centre du 
Développement de l’Entrepreneuriat 
(CDE), où il a souligné l’importance 
d’un bon suivi et d’une bonne orientation 
des étudiants ainsi que de l’amélioration 
de leurs compétences, pour en faire des 
entrepreneurs à même de contribuer à la 
stratégie du développement national”.
Pour sa part, la directrice du CRSTDLA, 
GhaniaHamdani, a fait savoir que le 
centre avait présenté six produits liés à la 
santé publique et l’éducation nationale.

Le ministre de l’Education nationale, 
Mohammed Seghir Sadaoui, a 
procédé mardi à partir de Bouira 

au lancement des épreuves de validation 
du niveau pour la session 2025 au lycée 
Mohamed Guettaf au chef lieu de wilaya.
Après avoir écouté un exposé sur son 
secteur à Bouira, le ministre, qui était 
accompagné du wali Abdelkrim Laâmouri, 
ainsi que d’autres responsables civiles 
et militaires de la wilaya, s’est dirigé au 
lycée Mohamed Guettaf au centre ville de 
Bouira, où il a procédé à l’ouverture des 
plis du sujet de la langue arabe.
Par ailleurs, M. Saâdaoui va inaugurer, 
lors de sa visite dans cette wilaya, 

plusieurs établissements scolaires dont 
des écoles primaires, des cantines et des 
collèges d’enseignement moyen (CEM) 
réalisés dans les communes d’Ain Lahdjar, 
Raouraoua, El Hachimia, M’Chedallah 
,Aghbalou et Lakhdaria.
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Paiement bancaire obligatoire :
Vers la fin de la spéculation dans l’immobilier ?

Sucre en Algérie :
Une consommation alarmante qui fait réagir les spécialistes

Commerce intérieur : 
Un avant-projet de loi sur l’approvisionnement 

et la régulation du marché national

La décision imposant 
le recours exclusif au 
paiement bancaire dans 

les transactions immobilières 
commence à bouleverser le 
marché. Depuis sa mise en 
application, la majorité des ventes 
se réalisent via des virements, 
mettant un sérieux coup d’arrêt 
à la spéculation nourrie par le 
cash. La Fédération nationale 
des agences immobilières salue 
cette mesure, qu’elle considère 
comme une avancée majeure 
dans la lutte contre le marché 
noir.
Elle plaide pour l’extension 
du dispositif de lutte contre la 
spéculation, actuellement centré 
sur les produits de première 

nécessité et les véhicules, au 
secteur de l’immobilier. Selon 
son président, la multiplication 
des projets de logements 
(notamment le lancement d’ 
»AADL 3 » et l’accélération des 
programmes sociaux et ruraux) 
va mécaniquement rééquilibrer 
l’offre et la demande, contribuant 
ainsi à une baisse attendue des 
prix dans les prochains mois.

Des mesures pour encadrer 
le marché et alléger l’accès 

à la propriété
Dans un contexte marqué par 
une flambée injustifiée des prix, 
la Fédération propose plusieurs 
solutions concrètes. Elle 
recommande notamment l’octroi 
de crédits bancaires à taux réduits 

et aux conditions plus souples, 
afin de décourager le recours au 
marché parallèle.
Le responsable insiste également 
sur l’importance de créer de 
nouveaux produits bancaires 
adaptés à tous les profils : des 
crédits à court terme pour couvrir 
les loyers ou les travaux, et des 
prêts à moyen ou long terme 
pour l’achat ou la construction de 
logements. Il appelle également 
à intégrer les financements 
islamiques dans l’offre bancaire 
immobilière, afin de toucher une 
frange de la population encore 
réticente aux prêts classiques.
Ces mesures permettraient de 
dynamiser l’investissement dans 
le logement tout en régulant 

efficacement le marché.
Encadrement des prix et lutte 

contre les intermédiaires 
illégaux

Autre levier essentiel évoqué 
: la régulation des prix via 
des référentiels officiels. Le 
ministère des Finances, à travers 
la Direction générale des impôts, 
a publié un guide national des 
valeurs commerciales des biens 
immobiliers, accessible en ligne. 
Ce document fixe des fourchettes 
de prix par commune et selon 

l’usage du bien (résidentiel, 
locatif ou commercial), 
permettant ainsi d’éviter les 
surévaluations arbitraires.
Le responsable alerte toutefois 
sur un autre fléau : les « 
samsars» ou courtiers non 
agréés, responsables de hausses 
artificielles des prix, surtout 
dans les grandes villes. Il appelle 
à renforcer les contrôles et à 
interdire les pratiques illégales 
en criminalisant la spéculation et 
la médiation non encadrée. Pour 
lui, seule une combinaison de 
volonté politique, de lois fermes 
et d’une coordination entre les 
acteurs du secteur permettra de 
maîtriser durablement les prix de 
l’immobilier en Algérie.

Selon un rapport publié 
samedi par l’Organisation 
algérienne de protection 

du consommateur (APOCE), 
l’Algérie figure au quatrième rang 
mondial des pays importateurs 
de sucre, avec un volume annuel 
de 2,5 millions de tonnes. 
Un chiffre révélateur d’une 
consommation excessive, qui 
suscite de vives inquiétudes quant 
à ses répercussions sur la santé 
publique.
L’étude souligne que chaque 
Algérien consomme en moyenne 
24 kg de sucre par an, un 
niveau largement supérieur 
aux recommandations de 
l’Organisation mondiale de 
la santé (OMS). En 2022, 
la consommation nationale 
de boissons sucrées et d’eau 
aromatisée a atteint un niveau 
record de 3,517 milliards de litres, 

un chiffre qualifié de « stupéfiant 
» par l’organisation, qui alerte sur 
la place omniprésente du sucre 
dans les habitudes alimentaires 
quotidiennes des Algériens.

Un enjeu de santé publique: 
Revoir les habitudes 

alimentaires
Si le sucre est naturellement 
présent dans de nombreux 
aliments comme les fruits, le lait 
ou le pain, le danger vient surtout 
du sucre ajouté que l’on retrouve 
dans les boissons gazeuses, les 
jus industriels, les pâtisseries, 
les viennoiseries ou encore 
les produits transformés. Les 
spécialistes soulignent que cette 
surconsommation est directement 
liée à l’augmentation des cas 
d’obésité, de diabète, de maladies 
cardiovasculaires, de troubles 
hépatiques et de caries dentaires.
Face à cette situation 

préoccupante, l’APOCE appelle 
à une réforme des comportements 
alimentaires et propose plusieurs 
recommandations pratiques pour 
réduire l’apport en sucre :
•Lire attentivement les étiquettes 
pour vérifier la teneur en sucre
•Réduire la consommation de 
boissons industrielles sucrées
•Privilégier les fruits frais aux 
desserts industriels
•Préparer ses repas à la maison 
pour mieux contrôler les 
ingrédients
•Éviter les produits contenant du 
sucre ajouté, du sirop de maïs à 
haute teneur en fructose ou du 
glucose

Ce rapport de sensibilisation 
a été rédigé par Fateh Brassi, 
étudiant en master de technologie 
alimentaire et membre du bureau 
local de l’APOCE à Blida. Il y 
appelle à une prise de conscience 
collective pour adopter un mode 
de vie plus sain, dans un souci de 
préservation de la santé publique.

Une surconsommation 
préoccupante à l’échelle 

mondiale
La consommation excessive de 
sucre n’est pas un phénomène 
isolé à l’Algérie ; elle s’inscrit 
dans une tendance mondiale 
inquiétante. Selon les données de 
Planetoscope, la consommation 
mondiale de sucre atteint environ 
175 millions de tonnes par an, 
soit une moyenne de 25,5 kg 
par habitant . Cependant, cette 
moyenne masque des disparités 
significatives entre les pays.

En comparaison, la 
consommation moyenne de sucre 
en Algérie est estimée à 42 kg par 
habitant par an, ce qui dépasse 
largement la moyenne mondiale 
. Cette surconsommation est 
préoccupante, d’autant plus que 
l’Organisation mondiale de la 
santé (OMS) recommande de 
limiter l’apport en sucres libres 
à moins de 10 % de l’apport 
énergétique total, soit environ 25 
grammes par jour pour un adulte .
Dans d’autres pays, les chiffres 
sont également alarmants. Par 
exemple, aux États-Unis, la 
consommation moyenne de 
sucre par habitant est d’environ 
126,4 grammes par jour, soit plus 
de 46 kg par an . En France, la 
consommation moyenne se situe 
entre 25 et 35 kg par habitant par 
an, ce qui est inférieur à celle de 
l’Algérie mais reste préoccupant .

Le ministère du Commerce intérieur 
et de la Régulation du marché 
national a tenu, jeudi, une réunion 

de concertation élargie pour débattre et 
enrichir la version préliminaire de l’avant-
projet de loi sur l’approvisionnement et la 
régulation du marché national, indique un 
communiqué du ministère.
La rencontre qui s’est déroulée au siège 
du ministère, sous la présidence du 
ministre du secteur, Tayeb Zitouni, a réuni 
le président du Conseil du renouveau 
économique algérien (CREA), Kamel 
Moula, les présidents des organisations 
professionnelles et associations de 
protection du consommateur et nombre 
d’experts, ainsi que des cadres centraux et 
directeurs d’instances sous tutelle.
A cette occasion, M. Zitouni a affirmé 
que “la nouvelle loi intervient en 
application des instructions du président 
de la République visant à asseoir un 

climat commercial moderne et organisé, 
équitable et transparent où la confiance sera 
mutuellement établie entre producteur, 
fabriquant, commerçant et consommateur 
dans le cadre d’un partenariat qui préserve 
la stabilité et encourage le développement”.
Ladite loi vise aussi “à consacrer la liberté 
de l’initiative économique et consacre 
un climat commercial transparent qui 
protège l’opérateur intègre, lutte contre 
les pratiques spéculatives et la fraude, 
en étant basé sur la numérisation comme 
outil essentiel”.
Pour le ministre, la soumission de la 
version préliminaire du projet de loi aux 
partenaires professionnels et associations 
de protection du consommateur pour 
enrichissement et révision “intervient en 
consécration d’une véritable approche 
participative pour promulguer une loi à la 
hauteur des aspirations”, selon la même 
source.
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ANNABA / VISITE MINISTÉRIELLE  
Le ministre de la Jeunesse et 

des Sports accueilli par le wali : 
Soutien affirmé au football local

La Direction de 
l’Environnement d’Annaba 

organise une sortie 
pédagogique au profit des 

étudiants en biotechnologie

 Réorganisation du secteur des taxis 
à Annaba

ANNABA / EL BOUNI
Visite d’inspection du wali 

au chantier du centre national 
de formation des agents des 

collectivités locales

Le Ministre de la Jeunesse et des 
Sports et président de la Fédération 
algérienne de football, Walid Sadi, 

a effectué avant-hier vendredi une visite 
officielle à la wilaya d’Annaba, où il a 
été chaleureusement accueilli par le wali, 
Abdelkader Djellaoui, accompagné des 
autorités locales.
Cette visite s’inscrit dans le cadre d’un 
déplacement de soutien à l’équipe 
nationale des joueurs locaux, qui affrontait 
son homologue gambienne dans le cadre 
des éliminatoires du CHAN 2025, au 
stade du 19 mai 1956 d’Annaba. Avant 
le coup d’envoi du match, le ministre a 
rendu visite aux joueurs au lieu de leur 
hébergement, en compagnie du wali, leur 
adressant un message d'encouragement et 
de motivation.
En amont de la rencontre, le ministre  a 
également pris le temps de découvrir 

plusieurs sites emblématiques de la ville, 
notamment la plage Fellah Rachid (ex-
Saint Cloud), la plage Rizzi Amor (Ex-
Chapuis), ainsi que la célèbre Place du 
cours de la Révolution. Cette sortie a été 
marquée par des échanges spontanés avec 
les citoyens et la jeunesse annabi, qui ont 
réservé au ministre un accueil chaleureux.
Il convient de souligner l’hospitalité 
exemplaire du wali Abdelkader Djellaoui, 
reconnu pour sa bienveillance et son sens 
aigu de l’accueil. Tout au long de la visite, 
il a veillé à accompagner personnellement 
le ministre, reflétant ainsi l’engagement 
des autorités locales en faveur du 
développement sportif dans la région.
Cette visite renforce la dynamique de 
soutien au sport local et illustre la volonté 
des autorités nationales et locales de 
placer la jeunesse et le sport au cœur de 
leurs priorités.

Dans le cadre de ses 
efforts pour renforcer 
la sensibilisation 

environnementale et encourager 
l’apprentissage pratique, la 
Direction de l’Environnement 
de la wilaya d’Annaba, 
en coordination avec le 
Département des Forêts et 
l’Université Badji Mokhtar, a 
organisé une sortie pédagogique 
au profit des étudiants spécialisés 
en biotechnologie microbienne. 
La sortie s’est déroulée au 
lac Boucedra, un site naturel 
remarquable, où les étudiants ont 
pu observer de près l’écosystème 

local et échanger avec des 
experts sur la biodiversité et la 
préservation du milieu La visite 
s’est poursuivie jusqu’à la zone 
de Melaha, où les participants 
ont procédé au prélèvement 
d’un échantillon d’eau de mer. 
Cet échantillon a ensuite fait 
l’objet d’une analyse physico-
chimique et bactérienne, réalisée 
en conditions réelles, permettant 
aux étudiants de mettre en 
pratique les connaissances 
acquises en cours et de 
comprendre l’importance du 
suivi de la qualité de l’eau dans 
la protection de l’environnement 
marin.

Sous la présidence du 
directeur des transports 
de la wilaya d’Annaba, 

la commission technique des 
taxis s’est réunie  pour examiner 
plusieurs dossiers clés liés à 
l’organisation du transport 
urbain. Étaient présents le chef du 
service des transports terrestres 
ainsi que les représentants 
de la sûreté nationale, de la 
gendarmerie, de la direction de 
l’organisation et des affaires 
générales, de la direction des 
moudjahidine, de l’entreprise 
de transport urbain, et des 
chauffeurs de taxi. À l’ordre du 
jour, des questions juridiques 
et techniques touchant à la 
régulation de la profession. La 
commission a notamment discuté 
de la révision du périmètre du 
transport urbain à Annaba et 
Berrahal, de la diversification 

des moyens de transport, ainsi 
que de l’introduction de services 
de taxi urbain et de taxi collectif 
urbain.
Des mesures strictes ont été 
proposées pour assurer la 
continuité du service public, 
notamment par la mise en place 
d’un système de permanence 
nocturne. La lutte contre les 
tarifs arbitraires a également été 
abordée, avec la volonté d’unifier 
les prix en conformité avec la 
législation en vigueur, surtout 

dans un contexte d’expansion 
urbaine et de création de 
nouveaux pôles d’habitation. 
Enfin, la commission a étudié 
les mécanismes d’évaluation des 
déficits en lignes de transport 
par taxi, ainsi que les moyens de 
mieux exploiter les aires d’arrêt 
et les stations de taxis.
Cette réunion marque un pas 
important vers une refonte 
globale du transport par taxi à 
Annaba, en réponse aux défis 
d’une ville en pleine mutation.

Le  wali a effectué,  hier samedi,  
une visite de terrain au chantier 
de réalisation du centre national 

de formation des agents des collectivités 
locales et de perfectionnement de leurs 
compétences (CNFPCL), situé dans la 
commune d’El Bouni. Il était accompagné 
du directeur des travaux publics de la 
wilaya.
Lors de cette visite, le wali a procédé 
à une inspection minutieuse de l’état 
d’avancement des travaux d’où il a 
émis  des instructions fermes en vue de 
l’achèvement des ouvrages restants, en 
particulier la finalisation du bâtiment de 
résidence, la réalisation de l’auditorium 
(moussamâa), ainsi que certains travaux 
de finition nécessaires à la mise en service 

de ce centre.
Le wali a salué l’état général d’avancement 
des différents chantiers, tout en appelant à 
redoubler d’efforts pour livrer ce projet 
dans les meilleurs délais.
Ce centre, qui s’inscrit dans le cadre du 
renforcement des capacités du secteur de 
l’Intérieur, des collectivités locales et de 
l’aménagement du territoire, s’étend sur 
une superficie importante et comprend 
plusieurs structures, dont des espaces 
de formation ainsi que des installations 
sportives modernes et diversifiées.
La mise en service prochaine de cette 
infrastructure représente un véritable atout 
pour la formation continue des agents 
des collectivités locales, contribuant 
ainsi à l’amélioration de la gouvernance 
territoriale.

SihemFerdjallah
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ANNABA:
L’ADE intensifie ses efforts

 de recouvrement des créances 
sur le terrain

Dans le cadre de ses 
missions de gestion et 
de suivi des abonnés, 

les services affiliés à l’Agence 
Commerciale de l’algérienne 
des eaux poursuivent leurs 
déplacements sur le terrain en 
vue de recouvrer les créances 
impayées auprès des clients. 
Ces opérations, menées 

de manière régulière, ont 
récemment ciblé les quartiers 
Seybouse et Hammani El Ghali, 
où les agents ont effectué des 
visites auprès des abonnés 
concernés afin de régulariser 
leur situation financière. Cette 
démarche s’inscrit dans un 
objectif de redressement des 
équilibres financiers de l’agence 
et de sensibilisation des usagers 

à l’importance du respect des 
engagements contractuels, 
notamment le paiement des 
factures dans les délais impartis. 
L’ADE appelle ses abonnés 
à faire preuve de coopération 
pour éviter toute interruption 
de service et rappelle que des 
facilités de paiement peuvent 
être proposées dans certains 
cas.

Imen.B

RENFORCEMENT DES CAPACITÉS DE STOCKAGE
 POUR LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE:

 Visite du wali à Ain El Berda

Dans le cadre des 
efforts continus des 
autorités locales 

pour soutenir les projets 
stratégiques liés à l’extension 
des capacités de stockage, 
une visite de terrain a été 
effectuée, hier samedi, par le 
wali, Abdelkader Djellaoui, 
accompagné du directeur 
des travaux publics et d’un 
représentant de la direction 
des équipements publics.

Cette sortie s’inscrit 
dans le cadre de la mise 
en œuvre de la politique 
nationale en matière de 
sécurité alimentaire, visant 
à augmenter les capacités 
de stockage des récoltes 
stratégiques à travers le 
territoire.
La visite a concerné le 
chantier de réalisation de 
deux centres de proximité de 
stockage des céréales dans la 
région d’Aïn El Barda, dont 

la capacité totale est estimée 
à 10 000 quintaux (5 000 
quintaux par centre).
À l’occasion, le wali a exhorté 
l’entreprise chargée des 
travaux à redoubler d’efforts, 
à mobiliser davantage de 
main-d’œuvre et à accélérer 
le rythme des travaux afin de 
rattraper le retard constaté. 
Il a également insisté sur 
l’importance du respect strict 
du calendrier de réalisation.
Dans ce sens, des 

instructions fermes ont été 
données pour l’établissement 
d’un planning de travail 
quotidien, accompagné de 
visites régulières de suivi 
afin de garantir l’avancement 
harmonieux du projet.
Ce projet s’inscrit 
pleinement dans les objectifs 
de l’État visant à renforcer 
la souveraineté alimentaire 
à travers une meilleure 
gestion et conservation des 
ressources agricoles.

Sihem.Ferdjallah

ANNABA:
 L’école des beaux-arts commémore le 8 mai 1945 par une 

fresque murale emblématique

Dans le cadre des 
commémorations du 8 
mai 1945, l’École des 

Beaux-Arts d’Annaba a réalisé 
une œuvre murale significative 
qui s’inscrit dans la mémoire 
collective et le patrimoine 
visuel de la ville. Cette initiative 
artistique représente non 
seulement un hommage aux 
événements historiques, mais 
également une démonstration du 
potentiel créatif que recèle cette 
institution académique. 
Une fresque comme témoignage 
historique
La fresque murale, inaugurée 
récemment à l’occasion des 
commémorations du 8 mai, se 
distingue par sa composition 
narrative et symbolique. Les 
artistes ont privilégié une 
approche où l’expression 
picturale devient vectrice de 
mémoire historique. À travers 
un langage visuel puissant, 
l’œuvre retrace les événements 
marquants des manifestations 
de 1945, tout en proposant une 

réflexion contemporaine sur leur 
signification et leur portée dans 
l’Algérie d’aujourd’hui. «Cette 
réalisation traduit notre volonté 
de contribuer à la préservation de 
la mémoire collective par le biais 
de l’art,» explique la directrice 
de l’École des Beaux-Arts 
d’Annaba. «Les événements du 8 
mai 1945 constituent un moment 
charnière de notre histoire 
nationale, et il nous semblait 
essentiel d’en perpétuer le 
souvenir à travers une expression 
artistique accessible à tous.» 
L’art au service de l’urbanisme 
et de l’esthétique urbaine 
Cette initiative s’inscrit dans 
une réflexion plus large sur 
l’importance d’intégrer l’art 
dans l’environnement urbain 
d’Annaba. L’embellissement 
de la ville par des interventions 
artistiques représente un enjeu 
majeur pour le développement de 
son attractivité et l’amélioration 
du cadre de vie de ses habitants. 
La collaboration entre 
institutions académiques, artistes 
et autorités locales pourrait 
constituer un modèle pour 

repenser l’urbanisme à travers 
le prisme de l’esthétique. Les 
fresques murales, sculptures 
et installations artistiques dans 
l’espace public contribuent à 
humaniser le paysage urbain, 
souvent dominé par des 
considérations fonctionnelles 
au détriment de la dimension 
sensible et culturelle. 
Valoriser les talents locaux un 
impératif culturel 
Annaba regorge de jeunes 
talents qui ne demandent qu’à 
être découverts et valorisés. 
L’École des Beaux-Arts joue un 
rôle crucial dans la formation 
et l’émergence de ces artistes, 
mais leur intégration dans le 
tissu culturel et urbain de la 
ville reste un défi. En effet, 
notre ville possède un potentiel 
artistique remarquable, mais 
insuffisamment exploité. Ces 
jeunes créateurs pourraient 
contribuer significativement 
à la transformation visuelle 
et culturelle d’Annaba si 
des opportunités leur étaient 
offertes. La mobilisation de 
ces compétences artistiques 

locales présenterait un double 
avantage : d’une part, offrir 
une plateforme d’expression et 
de reconnaissance aux artistes 
émergents ; d’autre part, doter 
la ville d’une identité visuelle 
distinctive, ancrée dans son 
histoire et sa culture spécifiques. 
Vers une politique culturelle 
intégrée à l’urbanisme
L’exemple de cette fresque 
commémorative illustre la 
nécessité d’élaborer une 
politique culturelle qui intègre 
systématiquement la dimension 
artistique dans les projets 
d’aménagement urbain. Les 
autorités locales pourraient 
envisager la création d’un 
programme dédié à l’art urbain, 
impliquant l’École des Beaux-

Arts et les artistes indépendants 
dans la conception esthétique des 
espaces publics. Cette approche 
permettrait non seulement 
d’améliorer l’aspect visuel 
de la ville, mais également 
de renforcer le sentiment 
d’appartenance des citoyens à 
leur environnement urbain, tout 
en stimulant la réflexion sur 
l’histoire et l’identité d’Annaba. 
La fresque du 8 mai réalisée par 
l’École des Beaux-Arts constitue 
ainsi un premier pas vers une 
symbiose entre art, histoire et 
urbanisme, ouvrant la voie à une 
redéfinition du paysage urbain 
comme espace d’expression 
culturelle et mémorielle.

Sara Boueche
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A 
Guelma comme 

partout ailleurs dans 

le pays, le génocide 

commis par la France coloniale 

le 8 mai 1945 contre les civils 

dans une marche pacifique reste 

une date historique Algérienne 

où des milliers de civils ont 

été tués par les forces du 

colonialisme aveugle Français. 

Un meurtre opéré de sang froid 

contre des civils innocents 

racontent encore les quelques 

anciens octogénaires encore 

vivants. Ces massacres ont été 

suivis par des arrestations. La 

répression était féroce selon 

les quelques survivants encore 

vivants présents dans une 

marche organisée à l’occasion 

de la commémoration de cet 

évènement douloureux. Durant 

cette journée historique, 

douloureuse, les manifestants 

sont descendus dans la rue 

pour réclamer passivement la 

liberté et la dignité. Le bilan 

des massacres était lourd. Dans 

le recueillement et en souvenir 

du mai 1945, la population 

est sortie ce week end sur ces 

lieux pour célébrer le 80ème  

anniversaire de cette date contre 

l’oubli par l’organisation d’une 

marche et des rencontres afin 

que ne nul ne l’oubli. D’autres 

massacres ont eu également 

lieu à Kherrata, Setif pour avoir 

réclamer l’indépendance. C’est 

pourquoi les organisations 

réclament la reconnaissance de 

ce génocide par le colonialiste 

Français et ce pour écrire 

l’histoire et la mémoire.

GUELMA :
Commémoration du 8 mai 1945 entre festivités et mémoire

Tayeb Zgaoula

H
ier, les services 

techniques de l’OPGI 

ont effectué une sortie 

de terrain au niveau du projet 

72/370 logements publics 

locatifs situé à Boucedra, 

dans la commune d’El Bouni 

.Cette visite s’est déroulée 

en présence de l’entreprise 

chargée de la réalisation ainsi 

que du bureau d’études en 

charge du suivi. L’objectif 

principal de cette mission de 

contrôle était d’évaluer l’état 

d’avancement des travaux 

d’aménagement extérieur 

du site, tout en vérifiant le 

rythme de progression des 

raccordements aux différents 

réseaux (électricité, gaz, eau, 

assainissement, etc.).Ce type 

de déplacement s’inscrit dans 

une série de suivis techniques 

réguliers, destinés à s’assurer 

de la qualité des ouvrages, 

au respect des délais fixés 

contractuellement et à lever 

les éventuelles contraintes 

techniques qui pourraient 

retarder la livraison du projet.

Sur le terrain, les responsables 

ont pris note des avancées 

enregistrées, tout en formulant 

certaines recommandations,  

notamment en ce qui concerne 

les branchements aux 

infrastructures collectives.

Les habitants en attente de ces 

logements espèrent désormais 

que les travaux restants seront 

menés à terme dans les délais, 

permettant ainsi une livraison 

rapide de ce programme tant 

attendu.

ANNABA / EL BOUNI :
Visite de terrain au projet de logements publics 

à Boucedra
S.Y

L
a Direction du 

Commerce de la wilaya 

d’Annaba, à travers 

ses services de protection 

des consommateurs et de 

répression des fraudes ainsi 

que le bureau de promotion de 

la qualité et des relations avec 

le mouvement associatif, tient 

à rappeler aux commerçants 

et aux consommateurs les 

règles strictes encadrant 

la vente des boissons 

énergisantes. Il est impératif 

de souligner que ces produits 

ne sont pas recommandés à la 

consommation par les personnes 

de moins de 16 ans, en raison 

de leurs effets secondaires 

potentiels sur la santé. De ce 

fait, les boissons énergisantes 

doivent obligatoirement être 

séparées des autres boissons 

ordinaires dans les rayons des 

commerces. Tout manquement 

à ces exigences constitue 

une infraction à la législation 

en vigueur, notamment en 

matière de présentation et de 

signalisation des produits. 

Les contrevenants s’exposent 

à des sanctions prévues par 

la loi, allant de l’amende à la 

fermeture administrative du 

commerce, selon la gravité 

de l’infraction constatée. La 

Direction du Commerce de la 

wilaya appelle donc tous les 

acteurs économiques à faire 

preuve de responsabilité et à 

respecter les normes en vigueur 

afin de garantir la sécurité des 

consommateurs, en particulier 

les plus jeunes.

ANNABA / DIRECTION DU COMMERCE :
Mise en garde contre la vente inappropriée des 

boissons énergisantes
Imen.B

L
’établissement public 

hospitalier d’El Hadjar 

lance un appel pressant à 

la population : Une campagne de 

don de sang se tiendra ce lundi 

12 mai 2025, en partenariat 

avec le centre de transfusion 

sanguine de l’hôpital.

Supervisée par la Dr Djeghaba, 

spécialiste en hémobiologie 

et transfusion sanguine, cette 

initiative vise à répondre aux 

besoins urgents des patients en 

soins intensifs, en chirurgie et 

en hématologie, dont la survie 

dépend quotidiennement des 

dons de sang. L’opération 

se déroulera au niveau de 

l’Institut national, comme 

précisé dans l’annonce publiée 

par l’établissement. Tous 

les citoyens sont invités à y 

participer. « Donner son sang, 

c’est offrir une chance de vivre 

à ceux qui luttent pour leur 

survie », rappelle la direction « 

Nous espérons une mobilisation 

massive, car chaque goutte 

compte.» La direction insiste sur 

l’importance de cette démarche 

citoyenne et solidaire, rappelant 

que les réserves de sang sont 

souvent mises à rude épreuve, 

notamment en période de forte 

demande médicale.

APPEL À LA SOLIDARITÉ :
Une vaste campagne de don de sang organisée à El Hadjar

S.Y



Inde-Pakistan 
La confrontation militaire se poursuit ; les deux pays se disent 

prêts à envisager une désescalade si l’autre partie fait de même

La France et la Pologne signent un traité de défense 
réciproque « qui tire les leçons de l’histoire »

Islamabad a frappé l’Inde, 
samedi, après que New Delhi a 
tiré des missiles sur des bases 

aériennes pakistanaises, dans l’une 
des pires confrontations entre les 
deux puissances nucléaires qui a 
déjà fait une soixantaine de morts 
civils depuis mercredi, selon le 
monde fr.
Attaques de drones, tirs d’artillerie, 
frappes de missiles : l’Inde et le 
Pakistan ont poursuivi, samedi 10 
mai, leurs opérations au quatrième 
jour de leur confrontation militaire, 
sourds aux appels insistants à la 
retenue des Etats-Unis ou de la 
Chine.
New Delhi accuse Islamabad 
de soutenir le groupe djihadiste 
qu’elle soupçonne d’avoir 
assassiné 26 civils le 22 avril 
dans la ville touristique de 
Pahalgam, dans le Cachemire 
indien, ce que le Pakistan dément 
fermement. Depuis les frappes 
indiennes menées mercredi sur le 
sol pakistanais en représailles à 
cet attentat, les deux puissances 
nucléaires se rendent coup pour 
coup dans une inquiétante escalade. 
Selon les bilans officiels des deux 
camps, les combats ont causé 
jusqu’à présent une soixantaine de 

morts civils.
Samedi matin, le Pakistan a 
annoncé avoir riposté à des 
frappes, quelques heures plus tôt, 
de missiles indiens visant trois de 
ses bases aériennes, – Nour Khan, 
Mourid et Chorkot –, dont l’une 
aux portes de la capitale Islamabad. 
Dans la foulée, l’Inde a confirmé 
avoir subi une série d’attaques 
pakistanaises, notamment de 
drones, contre plusieurs cibles 
militaires situées dans toute la 
partie nord-ouest de son territoire.
La principale ville du Cachemire 
indien, Srinagar, a été plusieurs fois 
secouée samedi par de violentes 

détonations, ont constaté des 
journalistes de l’Agence France-
Presse. Touchée au petit matin, la 
base aérienne d’Awantipora, près 
de Srinagar, a encore été frappée 
à la mi-journée, selon une source 
policière s’exprimant sous couvert 
de l’anonymat.
Après la succession d’attaques 
entre les deux pays, l’Inde s’est 
engagée samedi à « ne pas escalader 
la situation, à condition que le 
Pakistan fasse de même », selon 
une déclaration de la lieutenante-
colonelle indienne Vyomika Singh. 
Côté pakistanais, le ministre des 
affaires étrangères, Ishaq Dar, a 

affirmé que son pays envisagerait 
une désescalade si l’Inde cessait 
ses attaques, avertissant que si 
New Delhi lançait de nouvelles 
frappes, « notre réponse suivrait 
». « Nous avons réagi parce que 
notre patience avait atteint ses 
limites. S’ils s’arrêtent ici, nous 
envisagerons également de nous 
arrêter », a-t-il dit.
Appels à la désescalade
L’aggravation des combats entre 
les deux rivaux a suscité les appels 
au calme de plus en plus inquiets de 
nombreuses capitales étrangères.
Le chef de la diplomatie américaine, 
Marco Rubio, s’est entretenu 
avec ses homologues indien et 
pakistanais et les a exhortés « à 
rétablir une communication directe 
pour éviter toute erreur de calcul », 
selon sa porte-parole. Le secrétaire 
d’Etat américain a aussi proposé 
la médiation des Etats-Unis « 
pour entamer des discussions 
constructives afin d’éviter de futurs 
conflits ». La Chine a haussé le ton 
samedi en appelant « fermement » 
les deux pays voisins à la retenue, 
alors que les pays membres du 
G7 ont de leur côté exigé « une 
désescalade immédiate ».
Samedi, le secrétaire du ministère 

indien des affaires extérieures, 
Vikram Misri, a dénoncé devant 
la presse « la désinformation et la 
propagande » d’Islamabad, accusé 
de viser délibérément des objectifs 
civils. Le ministre des affaires 
étrangères indien, Subrahmanyam 
Jaishankar, lui, a dit qu’il n’était 
« pas dans l’intention » de son 
pays de « causer une nouvelle 
escalade ». Tout en promettant une 
« réponse très ferme » en cas de 
nouvelle attaque.
Cet état de guerre a suscité 
d’importants mouvements de 
population de part et d’autre de la 
« ligne de contrôle » qui sépare 
la région contestée du Cachemire 
entre les deux pays. Dans la partie 
indienne, la gare de la ville de 
Jammu, visée par des attaques 
de drones pakistanais les deux 
dernières nuits, était prise d’assaut 
samedi par des habitants en quête 
d’un train. Autre conséquence des 
opérations militaires, l’espace 
aérien du Pakistan sera fermé 
« jusqu’à dimanche » matin, a 
annoncé samedi à la mi-journée 
l’Autorité locale de l’aviation. 
En Inde, 32 aéroports du quart 
nord-ouest du pays ont été fermés 
jusqu’à nouvel ordre.

Les deux pays s’engagent, l’un 
envers l’autre, par une clause 
d’assistance mutuelle en cas 

d’agression armée sur leur territoire. 
Emmanuel Macron a précisé 
que cette disposition conviait « 
l’ensemble des composantes » 
militaires, selon le monde fr.
La France et la Pologne ont signé, 
vendredi 9 mai, dans l’enceinte du 
palais de Stanislas, l’hôtel de ville 
de Nancy, un traité de coopération 
inédit, avec de très forts enjeux 
de défense. Symboliquement, la 
cérémonie a eu lieu en pleines 

commémorations des 80 ans 
de la fin de la seconde guerre 
mondiale, alors que Paris et 
Varsovie sont aujourd’hui les deux 
principales puissances militaires 
conventionnelles de l’Union 
européenne. Au même moment, 
Vladimir Poutine fêtait à Moscou la 
reddition de l’Allemagne nazieaux 
côtés du président chinois, Xi 
Jinping.
Si le traité comporte des volets de 
coopération dans les domaines 
économique, agricole et éducatif, sa 
dimension militaire est considérée 

comme centrale par les deux parties. 
« Tout le monde tire les leçons de 
l’histoire (…). Je suis profondément 
convaincu (…) que la France et la 
Pologne pourront compter l’une sur 
l’autre dans toutes les circonstances 
», a déclaré le premier ministre 
polonais, Donald Tusk, à l’issue 
de la cérémonie de signature. « 
C’est une nouvelle page (…). 
Ce traité nous engage dans une 
solidarité irréversible », a, de son 
côté, souligné le président français, 
Emmanuel Macron.

Un incendie s’est déclaré, 
samedi à l’aube, dans un 
entrepôt industriel qui 

stocke des produits pour piscine, 
dans la municipalité de Vilanova i 
la Geltru, selon le monde fr.
Plus de 160 000 personnes vivant 
dans cinq municipalités de la 
région espagnole de Catalogne ont 
été appelées par les autorités à ne 
pas sortir de chez elles, samedi 10 
mai, en raison d’un nuage toxique 
de chlore causé par un incendie 
dans un dépôt industriel.
« Si vous êtes dans la zone 
affectée, ne sortez pas de chez 

vous ou de votre lieu de travail 
», a demandé sur les réseaux 
sociaux la protection civile dans la 
région du nord-est de l’Espagne. 
Les municipalités touchées sont 
situées sur la côte, entre Barcelone 
et Tarragone.
Pour l’instant, « aucun blessé n’a 
été signalé », ont communiqué 
les pompiers sur X. Les soldats 
du feu ont mobilisé de grands 
moyens pour éteindre l’incendie, 
qui s’est déclaré à l’aube, samedi, 
dans un entrepôt industriel qui 
stocke des produits pour piscine, 
dans la municipalité de Vilanova 

i la Geltru, ce qui a généré le 
nuage toxique de chlore, selon les 
pompiers.
Samedi matin, les pompiers 
affirmaient avoir maîtrisé 
l’incendie, mais travaillaient 
sur « la surveillance du nuage 
généré par l’incendie pour suivre 
son évolution et ses niveaux de 
toxicité ». « Le chlore s’enflamme 
rarement, mais, lorsqu’il brûle, 
il est très difficile à éteindre », a 
déclaré le propriétaire du dépôt 
industriel, Jorge Viñuales Alonso, 
à la radio.
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Nuage toxique de chlore en Espagne
Plus de 160 000 personnes appelées à se confiner en Catalogne



Ukraine: des leaders européens se rendent à Kiev pour 
réclamer un «cessez-le-feu inconditionnel» à Moscou

Les secours palestiniens quasi paralysés dans une bande de 
Gaza aux abois

Les dirigeants français, 
allemand et britannique 
sont arrivés samedi 10 

mai au matin à Kiev après un 
long périple en train. Emmanuel 
Macron, Friedrich Merz et Keir 
Starmer ont retrouvé dans la 
capitale ukrainienne le Premier 
ministre polonais, Donald Tusk et 
le président ukrainien Volodymyr 
Zelensky pour préciser les 
contours d’une coalition de 
soutien à Kiev. De concert avec les 
États-Unis, ils veulent réclamer 
un « cessez-le-feu complet » de 
30 jours à Moscou, au lendemain 
d’une démonstration de force 
diplomatique russe.
Cette visite des dirigeants 
français, allemand, britannique et 
polonais répond symboliquement 
aux commémorations en grande 
pompe des 80 ans de la victoire 

sur l’Allemagne nazie tenues 
vendredi sur la place Rouge 
autour du président russe Vladimir 
Poutine et d’une vingtaine de 
dirigeants étrangers, dont le 
président chinois Xi Jinping.
« Nous continuerons d’accroître 
notre soutien à l’Ukraine. Nous 
intensifierons notre pression 
sur la machine de guerre russe 
jusqu’à ce que la Russie accepte 
un cessez-le-feu durable », ont 
prévenu les quatre dirigeants 
européens dans une déclaration 
commune.
Le quatuor européen va participer 
à Kiev à une réunion virtuelle 
avec les autres dirigeants de la 
« coalition des volontaires », ces 
pays occidentaux, essentiellement 
européens, prêts à apporter 
des « garanties de sécurité » à 
l’Ukraine.

Selon leur déclaration, ils 
informeront ainsi les autres pays 
des « progrès réalisés en vue 
d’une future coalition rassemblant 
des forces aériennes, terrestres et 
maritimes » pour aider l’armée 
ukrainienne « après un éventuel 
accord de paix » avec la Russie, 
qui envahit l’Ukraine depuis trois 
ans.
Paris et Londres assurent le 
pilotage de cette coalition aux 
contours encore flous.
Pressions pour un « cessez-le-feu 
inconditionnel de 30 jours »
Les Européens se rendent à Kiev 
forts de l’appel du président 
américain Donald Trump, qui a 
pressé jeudi la Russie d’accepter 
un « cessez-le-feu inconditionnel 
de 30 jours ». Il a menacé de 
nouvelles sanctions occidentales 
en cas d’échec.

Emmanuel Macron a affirmé 
vendredi souhaiter aboutir « 
dans les prochaines heures et 
les prochains jours » à un plan 
commun américano-européen de 
cessez-le-feu, assorti de nouvelles 
« sanctions économiques 
massives » en cas d’échec.

« Aux côtés des États-Unis, nous 
appelons la Russie à accepter 
un cessez-le-feu complet et 
inconditionnel de 30 jours afin de 
permettre la tenue de pourparlers 
en vue d’une paix juste et durable 
», ont ajouté les quatre dirigeants 
dans leur déclaration.

Privés de carburant, de 
nourriture et d’aide 
humanitaire, les habitants 

de Gaza sont confrontés à une 
crise humanitaire « au bord de 
l’effondrement », selon la Croix-
Rouge. Alors que l’ONG World 
Central Kitchen a cessé ses 
distributions de repas, la Défense 

civile palestinienne tire une 
nouvelle fois la sonnette d’alarme 
: ses moyens d’intervention sont 
paralysés, les hôpitaux manquent 
d’électricité et d’oxygène. Israël, 
qui maintient un blocus hermétique 
sur l’enclave, dément toute 
crise humanitaire et poursuit ses 
opérations militaires , selon RFI.

L’organisation caritative 
américaine World Central Kitchen 
(WCK) n’est plus en mesure de 
livrer des vivres aux Gazaouis en 
raison du blocage israélien de l’aide 
humanitaire. « Après avoir fourni 
130 millions de repas et 26 millions 
de pains, au cours des 18 derniers 
mois, World Central Kitchen 
n’a plus les moyens de cuisiner 
des repas ou de cuire des pains à 
Gaza », a déclaré l’organisation 
humanitaire mercredi 7 mai.
Les secours palestiniens ont 
également averti jeudi 8 mai qu’ils 
étaient au bord de la paralysie 
dans une bande de Gaza en 
pleine catastrophe humanitaire. « 
Soixante-quinze pour cent de nos 
véhicules sont à l’arrêt en raison 
d’un manque de diesel », a déclaré 
à l’AFP le porte-parole de la 
Défense civile à Gaza, Mahmoud 
Bassal. « Nous souffrons d’une 
grave pénurie de générateurs 

À l’hôpital de campagne koweïtien 
de Khan Younès, dans le sud de la 
bande de Gaza, des Palestiniens 
font la queue pour donner leur 
sang, a constaté un journaliste de 
l’AFP. « Dans ces circonstances 
difficiles, nous sommes venus 
soutenir les blessés et les malades 
en donnant notre sang », explique 
Moamen Cheikh al-Eid, allongé 
sur un lit, une aiguille plantée dans 
le bras.
Cheffe du laboratoire, Hind Joba 
note qu’ « il n’y a rien à manger, 
rien à boire, les points de passage 
sont fermés, et on n’a aucun accès 
à une alimentation nutritive ou 
riche en protéines ». « Malgré 
cela, les gens ont répondu à 
l’appel, accomplissant leur devoir 
humanitaire en donnant leur sang 
malgré l’épuisement que cela 
entraîne par la suite », ajoute-t-elle. 
« Mais ce sang est vital, ils savent 
que chaque goutte peut sauver la 

vie d’un blessé ».
Un blocage total
Depuis le 2 mars, Israël bloque 
l’aide humanitaire à destination 
des Palestiniens dans l’enclave 
occupée de Gaza. Israël accuse le 
Hamas de détourner cette aide, ce 
que le Hamas réfute.
Le Hamas dénonce pour sa part 
qu’Israël a recours à la faim 
comme arme de guerre. « L’aide 
humanitaire est utilisée comme 
arme de guerre », a aussi dénoncé le 
représentant de la Palestine auprès 
des instances internationales à la 
Cour internationale de justice (CIJ) 
de La Haye (Pays-Bas). La CIJ a 
ouvert une semaine d’audiences 
sur les obligations humanitaires 
d’Israël à l’égard des Palestiniens à 
la fin du mois d’avril. La Belgique 
y a plaidé la semaine passée pour 
l’entrée de l’aide humanitaire dans 
la bande de Gaza.
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Liban:

Une “série” de frappes israéliennes dans le sud, 
selon l’agence officielle 

BEYROUTH: L’agence de 
presse officielle libanaise 
a fait état d’une “série” de 

frappes israéliennes jeudi dans le 
sud du Liban, en dépit du cessez-
le-feu entre Israël et le Hezbollah.
“Une série de frappes israéliennes” 
a visé le secteur de Nabatiyé, à 
une dizaine de kilomètres de la 
frontière, a rapporté l’agence Ani.
Des médias locaux ont indiqué 
que les raids avaient touché des 
secteurs montagneux éloignés des 
zones d’habitation.
L’Ani a fait état “d’énormes 
explosions... ayant résonné dans 

la plupart des zones de Nabatiyé 
et du sud”, provoquant “terreur 
et panique” parmi les habitants, 
qui se sont précipités pour aller 
chercher leurs enfants à l’école, 
tandis que des ambulances 
se dirigeaient vers les zones 
touchées.
Un photographe de l’AFP a vu de 
la fumée s’élever des collines de 
la région.
“On a entendu une forte 
explosion, environ dix frappes 
consécutives”, a déclaré à l’AFP 
Jamal Sabbagh, un médecin de 29 
ans qui effectuait des examens de 

santé auprès d’écoliers près de la 
ville de Nabatiyé.
“Certains enfants ont eu peur 
et il y avait de la panique, 
les enseignants étaient aussi 
effrayés”, a-t-il confié.
Mercredi, une frappe israélienne 
à Saïda, également dans le sud du 
pays, avait tué un commandant du 
mouvement islamiste palestinien 
Hamas, allié du Hezbollah 
libanais.
Israël est en guerre contre le 
Hamas depuis que le mouvement 
palestinien a mené une attaque 
sans précédent dans le sud d’Israël 

le 7 octobre 2023, déclenchant une 
offensive israélienne dévastatrice 
dans la bande de Gaza.
Le Hezbollah, groupe armé 
libanais soutenu par l’Iran, avait 
alors ouvert un front contre Israël 
en tirant des roquettes à partir du 
sud du Liban, affirmant agir en 
soutien aux Palestiniens.
Israël a mené entre septembre 
et novembre 2024 de violents 
bombardements sur le Liban, 
principalement contre les bastions 
du Hezbollah.
Un cessez-le-feu est entré en 
vigueur le 27 novembre mais 

l’armée israélienne mène 
régulièrement depuis cette date 
des attaques au Liban, disant viser 
combattants et infrastructures 
du Hezbollah, très affaibli par la 
guerre.
Le Liban presse notamment les 
Etats-Unis et la France, garants 
de l’accord de cessez-le-feu, 
de contraindre Israël à cesser 
ses attaques et se retirer des 
cinq positions frontalières dans 
lesquels il s’est maintenu.
Beyrouth assure respecter ses 
engagements et accuse Israël de 
violer le cessez-le-feu



Lakhdar Belloumi :
La relève de Mahrez ? Pourquoi pas mon fils

Amine Gouiri :
“ C’était un très bon choix de rejoindre l’OM ”

Wolverhampton :
Pereira s’oppose au départ d’Aït-Nouri

Alors que le nom de 
Rayan Aït-Nouri circule 
avec insistance du côté 

de plusieurs grands clubs anglais 
en vue du mercato estival, 
l’entraîneur de Wolverhampton, 
Vítor Pereira, a pris position 
de manière claire : il refuse de 
laisser partir son latéral gauche 
algérien à la fin de la saison. Le 
coach portugais, très élogieux à 
l’égard de son joueur, souhaite au 
contraire le conserver et l’aider à 
franchir un nouveau cap.
Interrogé vendredi en conférence 
de presse sur un éventuel départ 
d’Aït-Nouri, Pereira a répondu 
de manière rhétorique : « Si 
vous étiez à ma place, voudriez-
vous le garder ou non ? » Avant 
d’ajouter fermement : « Moi 
aussi je veux le garder. C’est un 
joueur de très haut niveau et nous 
voulons conserver nos meilleurs 
éléments. »
Le coach des Wolves a insisté 
sur la nécessité de maintenir une 
certaine stabilité dans l’effectif  
: « L’objectif est de garder nos 
meilleurs joueurs et de ne pas 
recruter beaucoup. Car sinon, 
il faudra tout recommencer à 

zéro. Je ne veux pas repartir de 
zéro, même si certains postes 
nécessitent des améliorations 
pour la saison prochaine. »
Vítor Pereira semble pleinement 
convaincu du potentiel de Rayan 
Aït-Nouri, qu’il voit encore 
capable de progresser : « C’est un 
joueur de grande classe. Il peut 
nous apporter encore plus que 
ce qu’il a montré cette saison. Je 
crois en sa capacité à proposer 
des solutions différentes l’an 
prochain, et c’est ce sur quoi je 
vais travailler avec lui. »
Depuis l’arrivée de Pereira en 
décembre dernier, Aït-Nouri 
affiche une nette montée en 
puissance : 21 matchs disputés, 
2 buts inscrits, 4 passes décisives 
et une solidité défensive accrue.
D’après The Telegraph, 
Wolverhampton préparerait 
même une offre de prolongation 
assortie d’un salaire revalorisé. 
Toutefois, le joueur garde la 
main : s’il a manifesté le souhait 
de quitter le club cet été, il devra 
désormais trancher entre une 
nouvelle aventure ou un rôle 
central dans le projet de Pereira.

Légende vivante du 
football algérien, 
Lakhdar Belloumi s’est 

exprimé dans un entretien 
accordé au média Al-Araby Al-
Jadeed à propos du capitaine des 
Verts, Riyad Mahrez, qu’il a tenu 
à féliciter chaleureusement pour 
son récent sacre continental avec 
Al-Ahli Saudi. Il en a également 
profité pour évoquer son fils, 
Mohamed Bachir Belloumi, 
qu’il voit potentiellement dans 
les pas de l’ancien joueur de 
Manchester City.
« Riyad Mahrez a apporté une 

grande valeur ajoutée au club 
saoudien d’Al-Ahli, notamment 
grâce à l’expérience qu’il a 
accumulée tout au long de 
sa carrière en Europe. Il l’a 
prouvé en menant son équipe à 
son premier titre en Ligue des 
champions d’Asie, un exploit 
historique pour le club. On 
peut dire qu’il est l’un des plus 
grands joueurs qu’a connus le 
football algérien », a affirmé 
Belloumi avec conviction.
Il a également rappelé que 
Mahrez avait déjà démontré 
sa valeur lorsqu’il évoluait à 

Manchester City, notamment 
en contribuant à la conquête 
de nombreux titres, mais aussi 
et surtout, en jouant un rôle 
déterminant dans le sacre 
de l’Algérie à la CAN 2019 
en Égypte. « J’espère qu’il 
poursuivra sur cette lancée, car 
il est capable de donner encore 
davantage, et c’est aussi ce qu’il 
souhaite, comme il l’a déclaré 
après le titre asiatique. »
Belloumi a d’ailleurs salué les 
intentions affichées par Mahrez 
de vouloir offrir un nouveau 
trophée à l’équipe nationale, 

estimant que le natif de Sarcelles 
a encore beaucoup à donner aux 
Fennecs, notamment en vue des 
éliminatoires du Mondial et de 
la CAN 2025.
Interrogé sur une éventuelle 
relève après Mahrez, Belloumi 

a naturellement mentionné 
son fils, actuellement en 
convalescence après une grave 
blessure au genou : « Il y a 
plusieurs joueurs capables de 
prendre la relève après le départ 
de Mahrez, mais j’espère que 
cela se fera dans les meilleures 
conditions. Pourquoi pas mon 
fils Bachir ? Tout dépendra de 
son évolution et de ses progrès 
dans sa carrière professionnelle. 
Il est actuellement en phase de 
réathlétisation et espère revenir 
à la compétition dès la saison 
prochaine avec Hull City. »

Arrivé à l’Olympique 
de Marseille lors du 
mercato hivernal, Amine 

Gouiri s’est rapidement imposé 
comme l’un des hommes forts de 
la phase retour en Ligue 1. Dans 
un entretien accordé à l’AFP, 
relayé notamment par France 24, 
l’international franco-algérien se 
confie sur son intégration réussie, 
ses ambitions personnelles et 
celles du club phocéen.
« Tout a été vite et je n’ai pas 
eu le temps de réfléchir », 
confie l’attaquant de 25 ans. « 
Mentalement, j’étais prêt et ça a 
suivi sur le terrain. Franchement, 
c’était un très bon choix de 
rejoindre l’OM. Je suis très 
épanoui, je prends beaucoup de 

plaisir ». Un enthousiasme qui 
se reflète dans ses performances 
: Gouiri a déjà atteint son 
objectif personnel de dix actions 
décisives depuis janvier. Mais il 
ne compte pas s’arrêter là : « Il 
reste deux matchs, j’espère en 
mettre encore quelques-uns ».

L’un de ses faits d’armes les plus 
marquants reste son triplé face à 
Brest, couronné par un superbe 
retourné acrobatique. « Le 
ballon est resté haut, donc je n’ai 
pas eu le choix. À l’instinct, je 
tente le retourné. Je ne vois pas 
le ballon rentrer, mais la réaction 

du public me fait comprendre… 
Et après, je vois le ralenti sur 
les écrans géants. Je me dis : ah 
ouais, c’est pas mal… »
Sous les ordres de Roberto De 
Zerbi, Gouiri progresse dans 
un rôle de pur numéro 9, sans 
renier ses qualités de créateur. 
« Il dit souvent que je suis un 
N.9 avec des qualités de N.10. 
Lui voudrait que je devienne un 
sniper, un renard des surfaces, 
qui va mettre aussi des buts 
moches. Je dois devenir un 
tueur dans ma tête », raconte-
t-il. Un discours que partage 
également le directeur sportif 
Mehdi Benatia, très présent aux 
côtés du joueur : « Il me parle 
énormément. Il y a toujours cette 

pression de garder une certaine 
exigence. J’aime bien qu’on ne 
me lâche pas ».
Alors que l’OM est actuellement 
deuxième du championnat, la 
pression monte à l’approche 
des deux dernières journées. 
« Franchement, sans pression. 
On a notre destin en mains. On 
veut vraiment finir deuxièmes. 
Troisièmes, ça laisserait un 
petit goût amer », affirme-t-il. 
Déterminé, Gouiri rêve déjà 
de la Ligue des Champions au 
Vélodrome : « L’ambiance est 
déjà folle… Contre les grosses 
équipes, je n’imagine même pas 
». Une chose est sûre : Gouiri 
n’est pas venu à Marseille pour 
jouer les figurants.

Dimanche 11 Mai 2025

12 Sport National



Les conditions totalement dingues de Cristiano Ronaldo 
pour rester à Al-Nassr

Real Madrid :
Carlo Ancelotti se lâche sur l’arrivée de Xabi Alonso

Liverpool a déjà trouvé le remplaçant de Trent Alexander-Arnold

En fin de contrat en juin 
prochain avec Al-Nassr, 
Cristiano Ronaldo a posé 

ses conditions pour prolonger 
son aventure dans le Golfe. La 
direction du club basé à Riyad 
va devoir s’accrocher…
Arrivé du côté d’Al-Nassr en 
janvier 2023, Cristiano Ronaldo 
continue de briller malgré ses 
40 printemps. Meilleur buteur 
de Saudi Pro League avec 23 
réalisations, l’international 
portugais (219 sélections, 
136 buts) porte aujourd’hui le 
club basé à Riyad. Quatrième 
du championnat saoudien, 
la formation présidée par 
Abdullah Al-Majid n’est, en 
revanche, toujours pas assurée 
de conserver le quintuple Ballon 
d’Or dans les mois à venir. En 
fin de contrat en juin prochain, 
l’ex-joueur du Real Madrid et de 
la Juventus Turin laisse planer le 
doute quant à son avenir.
Pour autant et selon les dernières 
informations du média saoudien 
Okaz Sports, la star portugaise a 
d’ores et déjà fixé ses conditions 

pour prolonger l’aventure dans 
le Golfe. Une liste d’exigences 
qui risque de faire pâlir les 
hautes sphères saoudiennes… 
Dans cette optique, celui 
qui totalise 33 buts toutes 
compétitions confondues espère 
de profonds changements dans 
l’organigramme du club, avec 
notamment l’arrivée d’un 
entraîneur de renom, ainsi que 
d’un directeur sportif réputé, 
pour mener un projet sportif 
plus ambitieux et structuré. 
Mais ce n’est pas tout…

CR7 a fait sa liste de Noël !
Outre les têtes pensantes du 
club, le natif de Funchal souhaite 
également avoir son mot à dire 
sur le prochain mercato d’Al-
Nassr. Ainsi, le Portugais aurait 
demandé le départ de plusieurs 
membres du club, à commencer 
donc par son entraîneur Stefano 
Pioli mais également le directeur 
sportif Fernando Hierro. Pour 
conclure, CR7 souhaiterait 
aussi les départs d’Aymeric 
Laporte, un temps annoncé du 
côté de l’OM, le gardien Bento 

ou encore les ailiers Wesley 
et Ângelo. Comme si cela ne 
suffisait pas, le droitier d’1m88 
pousserait pour un allègement 
de l’effectif avec la vente ou 
le non-renouvellement de 
plusieurs joueurs locaux.
Vous en voulez encore ? 
Déterminé à l’idée de voir Al-
Nassr au sommet de la Saudi 
Pro League, Cristiano Ronaldo 
aurait, enfin, désigné plusieurs 
de ses coéquipiers comme 
étant intransférables. Parmi 
eux, on retrouve notamment 
Sadio Mané, Otávio, Marcelo 
Brozović, Mohamed Simakan 
ou encore John Durán. Selon 
nos dernières informations, ce 
dernier ne donne d’ailleurs pas 
vraiment satisfaction au board 
d’Al-Nassr malgré 11 buts 
inscrits en 15 matches depuis son 
arrivée en provenance d’Aston 
Villa. L’attaquant colombien ne 
devrait toutefois pas quitter les 
pensionnaires du Stade KSU, 
qui plus est si un certain CR7 a 
d’ores et déjà mis son veto…

Tout proche d’un départ 
du Real Madrid à l’issue 
de ce Clasico, Carlo 

Ancelotti a longuement évoqué 
son amour pour les Merengues et 
s’est prononcé sur Xabi Alonso, 
plus que favori pour lui succéder.
Ce Clasico ne sera forcément pas 
comme les autres. D’abord, car 
le FC Barcelone peut remporter 
le Championnat d’Espagne en 
s’imposant devant son public, 
atterré après la désillusion 
en demi-finale de C1 contre 
l’Inter Milan. Mais aussi car 
une défaite pour le Real Madrid 
signerait la fin d’une saison plus 

que compliquée, marquée par 
l’éviction de Carlo Ancelotti. 
Devant la presse, le technicien 
italien, habituellement évasif 
sur son avenir, a, cette fois, livré 
quelques vérités.
D’abord sur son amour pour 
le Real Madrid, qu’il juge 

éternel : «la lune de miel n’est 
pas terminée, elle continuera 
éternellement. Il n’y a plus 
rien à ajouter. Madrid et Milan 
resteront dans le cœur, plus que 
d’autres. Je me sens bien ici. 
Comme dans toutes les relations, 
au début il y a beaucoup de 
passion et puis il y a d’autres 
choses. La lune de miel avec 
Madrid va durer jusqu’au dernier 
jour de ma vie», a-t-il exprimé, 
comme un signe d’adieu. Mais 
aussi sur ce Clasico, qui pourrait 
être son dernier.

Carlo Ancelotti valide 
Xabi Alonso

«Si ce sera mon dernier Clasico 
? Ce sera le dernier, oui… car 
le Barça n’est pas en Coupe 
du Monde des Clubs», a-t-il 
ironiquement lâché. «Ce n’est 
pas difficile de se préparer pour 
ces matchs. Il faut leur donner 
l’idée, pas les motiver. Ce qui 
se passe autour de nous ne nous 
a pas du tout affectés. Nous 
allons bien et avec beaucoup de 
confiance. Madrid est un club 
spécial qui mérite une attitude 
spéciale de la part de tous ceux 
qui travaillent ici, pas seulement 
de l’entraîneur. J’ai essayé de le 
faire tous les jours», ajoute le 

Mister.
Avant d’évoquer le cas de Xabi 
Alonso, officiellement sur le 
départ du Bayer Leverkusen à 
l’issue de la saison et plus que 
jamais favori pour succéder à 
Carlo Ancelotti. «J’ai lu qu’il 
avait annoncé qu’il quittait le 
Bayer Leverkusen. Il a fait un 
travail fantastique et a toutes les 
portes ouvertes parce qu’il est 
l’un des meilleurs entraîneurs 
du monde». Un joli message 
pour, sauf surprise, son futur 
successeur, avant que le Mister 
ne s’envole pour entraîner 
probablement la grande Seleçao.

Avec le départ 
officialisé de Trent 
Alexander-Arnold, 

Liverpool cherche désormais 
son remplaçant. Et les Reds 
regardent du côté de la 
Bundesliga.
C’est un dossier qui avait donné 
son verdict assez rapidement. 
Convoité depuis l’été dernier par 
le Real Madrid, l’international 
anglais Trent Alexander-Arnold 
était annoncé sur le départ 
de Liverpool. La formation 
madrilène espérait bien le 
récupérer libre cet été alors que 
son contrat expirait donc en juin 
2025. Et si les Reds ont tenté de 
le prolonger, la presse anglaise 
et espagnole étaient unanimes 
sur sa volonté de rejoindre la 
Casa Blanca la saison prochaine.
Finalement, malgré quelques 
dernières tentatives de le 

prolonger de la part des Reds, le 
joueur a bien décidé de quitter 
le club cet été. Il l’a lui même 
annoncé il y a quelques jours. 
Et forcément, le latéral droit de 
26 ans va laisser un grand vide 
dans le coeur des supporters, 
comme dans le couloir droit des 
Reds, ce qui est nettement plus 
problématique pour Arne Slot. 
Mais en quête de joueurs au 
profil similaire pour le remplacer 
dans le système du tacticien 
néerlandais, la direction de 
Liverpool semble avoir trouvé 
l’homme de la situation.

Une clause à 40 millions
En effet, les Anglais se penchent 
désormais avec grand intérêt sur 
le dossier de Jérémie Frimpong 
selon les dernières informations 
révélées par le Times. Si 
plusieurs noms ont été évoqués 
dans les couloirs d’Anfield, c’est 

celui du joueur de Leverkusen 
qui revient le plus. Sa clause 
fixée autour des 40 millions 
d’euros étant considérée comme 
une bonne affaire par la direction 
des Reds.
Avec le départ de Xabi Alonso, 
celui de Florian Wirtz vers 
le Bayern Munich et celui 
de Jonathan Tah, ce serait 
un nouveau coup dur pour le 
Champion d’Allemagne 2024 
qui s’apprête donc à vivre un 
mercato estival mouvementé. 
Mais l’international néerlandais 
(12 sélections) semble 
correspondre aux attentes de 
Arne Slot à ce poste. Explosif, 
rapide et offensif, il pourrait 
permettre d’avoir un couloir 
droit insaisissable avec 
Mohamed Salah. Reste à savoir 
quand Liverpool va passer à 
l’action désormais.
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En Bref...Microsoft Surface Pro 12 et Surface Laptop 13 
la légèreté et la compacité valent-ils le coup ?

Allergies au pollen
 ces objets connectés peuvent vous aider

Renault enrichit sa gamme E-Tech 
avec une nouvelle motorisation 
« full hybrid » de 160 chevaux, 
inaugurée sur les Captur et 
Symbioz. Cette évolution promet 
des performances accrues tout en 
réduisant la consommation et les 
émissions de CO₂.
Depuis plusieurs années, le 
constructeur français propose 
des motorisations hybrides sur 
plusieurs modèles allant du 
Dacia Jogger au Renault Espace. 
« Full hybrid » ou « hybride 
rechargeable », la gamme E-Tech 
est large. Avec cette nouvelle 
génération de moteurs, Renault 
propose une version optimisée 
aux automobilistes à la recherche 
d’une solution efficace pour pallier 
l’absence du diesel dans la gamme.
Le nouveau moteur E-Tech 160 
repose sur une architecture série-
parallèle associant un moteur 
essence 1,8 L de 109 chevaux 
à deux moteurs électriques : un 
e-moteur principal de 36 kW et 
un générateur-démarreur HSG 
de 15 kW. Cette configuration 
est couplée à une boîte de 
vitesses multimode à crabots 
sans embrayage, permettant des 
transitions fluides entre les modes 
de conduite.
La batterie lithium-ion de 1,4 kWh 
permet de rouler jusqu›à 80 % du 
temps en mode électrique en ville, 
offrant une conduite silencieuse et 
économique. Le nouveau groupe 
motopropulseur développe ainsi 
une puissance supérieure offrant 
des performances en hausse et une 
consommation réduite.
Comparé à l’ancien bloc hybride 
de 145 chevaux, le nouveau 
moteur de 160 chevaux offre 
des accélérations plus vives : le 
Captur passe de 0 à 100 km/h en 
8,9 secondes, contre 10,6 secondes 
auparavant. La consommation 
mixte est également en baisse, 
avec 4,3 l/100 km pour le Captur 
et le Symbioz, contre 4,7 l/100 km 
pour la génération précédente.
Les émissions de CO₂ sont réduites 
à 98 g/km pour le Symbioz et 
99 g/km pour le Captur. Ces 
résultats permettent à ces modèles 
d’échapper au malus écologique 
en France qui débute à présent à 
113 g/km depuis mars 2025. Avec 
la suppression de ses motorisations 
BlueHDI sur les modèles 
compacts, Renault propose ici 
une alternative alliant une faible 
consommation et une puissance 
suffisante pour les déplacements 
du quotidien comme pour les longs 
trajets.

Chez Microsoft, voici les 
deux nouveaux membres de 
la famille Surface, avec une 
tablette hybride Surface Pro 
12 et un Surface Laptop 13. 
Animés par Windows 11, les 

deux modèles sont légèrement 
plus petits et plus légers que 
leurs aînés. Futura a évalué 

leur intérêt.

Microsoft vient 
d’annoncer l’arrivée de 
ses nouveaux modèles 

Surface, avec une tablette 
hybride Surface Pro 12 et un 
PC portable Surface Laptop 13. 
Ils seront disponibles le 10 juin 
avec un prix d’entrée respectif de 
979 et 1 099 euros. Animés par 
Windows 11, les deux produits 
permettent à nouveau de mettre 
en avant l’IA embarquée de 
Copilot+. C’était déjà le cas en 
2024 avec l’intégration des puces 
reposant sur l’architecture ARM 
des Snapdragon de Qualcomm. 
Mais il n’y avait pas pour autant 
de véritable révolution au niveau 
du format.
Ce millésime, qui vient 
s›ajouter à la gamme existante, 
vient apporter une sacrée cure 

d›amaigrissement et de taille. 
Avec ces modèles « lights », dotés 
d›écrans plus petits, Microsoft 
a réduit considérablement le 
poids. La nouveau Surface Pro 
12 pouces pèse 250 grammes de 
moins que son ainé de 13 pouces, 
soit 680 g.
Le Surface Laptop, lui, fait dans 
le poids plume avec seulement 
1,2 kilo. Question qualité 
d›affichage, on y perd. L›écran 12 
pouces de la Surface Pro affiche 
un petit 2 196 x 1 464 pixels 
avec un taux de rafraîchissement 
maximal de 90 Hz. De son 
côté, le Surface Pro 13 pouces 
dispose d›un écran 2 880 x 1 920 

pixels rafraîchit jusqu›à 120 Hz. 
Une déclinaison Oled devrait 
être disponible en option. Des 
écrans plus petits donc, avec une 
technologie moins performante, 
mais pour un tarif plus abordable 
et une compacité et un poids 
avantageux.
Le PC, quant à lui, est donc une 
version allégée du modèle musclé 
déjà disponible, le Surface 
Laptop 7 de 13,8 pouces. Sous le 
capot, Microsoft a misé sur des 
puces Snapdragon X Plus. Le 
processeur enferme 8 cœurs et il 
est épaulé par 16 Go de mémoire 
vive et un stockage de 256 ou 
512 Go. Attention, contrairement 

aux anciens modèles sur le PC, 
il s›agit d›UFD, il n›est donc 
pas possible de remplacer un 
SSD par un modèle doté de plus 
de capacité. Pour le portable, le 
Snapdragon X Plus reste moins 
puissant que le Snapdragon X 
Elite doté de 10 ou 12 cœurs du 
Surface Laptop 7. C›est ce qui 
garanti à la fois l›atout légèreté et 
un prix un peu moins élevé. Il est 
commercialisé à partir de 1 099 
euros contre 1 199 euros pour la 
version 13,8 pouces.
Au niveau de la connectique, les 
deux appareils disposent de deux 
prises USB-C/USB 3.2. Elles 
sont compatibles avec la charge 
rapide de 45 W. À noter que le 
bloc d›alimentation n›est pas 
fourni (59,99 euros). La version 
Laptop est également équipée 
d›une prise USB Type-A et d›une 
prise casque.
Question autonomie, Microsoft 
annonce jusqu›à 23 heures en 
lecture de vidéos et 16 pour une 
navigation active sur le Web. 
Cette autonomie correspond 
désormais à ce que l›on peut 
s›attendre avec une puce 
Snapdragon.

Le nez qui coule, les yeux qui 
démangent, les éternuements en 
rafale... C’est officiel, la saison 
des allergies au pollen est bien 
lancée ! Mais connaissez-vous 
toutes les solutions pour soulager 
ce fameux rhume des foins ? Et 
si la technologie pouvait là aussi 
vous venir en aide ?
Le printemps est enfin là, avec 
ses paysages fleuris, ses arbres 
qui bourgeonnent et le soleil qui 
réchauffe doucement l’air. Mais 
attention, avec le beau temps, 
c’est aussi le retour du pollen... 
et pour certaines, cela signifie 
de nouvelles crises d’allergies. 
D’ailleurs, l’Organisation 
mondiale de la Santé (OMS) 
prévoit que 50 % de la population 
mondiale sera touchée par ces 
allergies d’ici 25 ans.
Un chiffre impressionnant, voire 
inquiétant, surtout lorsque l›on 
compare avec les taux bien 
plus bas observés au début des 
années 2000, autour de 5 à 10 %. 
Depuis, les allergies au pollen 
ont explosé, surtout dans les pays 
développés et en développement. 

Une étude parue dans la revue 
Nature Communications en 2022 
prévoit même une augmentation 
de 40 % de la production de 
pollen pendant la saison de 
floraison d›ici 2100. La situation 
risque donc de s›aggraver !
Les maladies allergiques, 
notamment celles liées au pollen, 
sont aujourd›hui un problème 
majeur de santé publique. Elles 
peuvent avoir des conséquences 
graves, surtout pour les 
personnes les plus sensibles. La 
rhinite et la conjonctivite sont 
les symptômes les plus fréquents 
en cas d›allergie au pollen, mais 
beaucoup souffrent aussi de nez 
bouché, de démangeaisons des 
yeux et de la gorge, de toux, et 
parfois de troubles du sommeil, 
de sinusite ou même d›asthme 
dans les cas graves. Pour aider les 
personnes sensibles à traverser 
cette période difficile, plusieurs 
outils sont mis à leur disposition. 
Applis, montres, téléviseurs... 

trackent tous le pollen !
L›un de vos alliés les plus 
proches se trouve dans votre 

téléphone. En effet, des 
applications mobiles ont été 
développées pour permettre aux 
personnes allergiques de suivre 
les niveaux de pollen en temps 
réel, où qu›elles soient. Des 
applications comme Pollen+, 
Alerte Pollen ou Live Pollen, 
en collaboration avec des 
centres météorologiques et des 
instituts de recherche, offrent 
des prévisions des niveaux de 
pollen, des alertes personnalisées 

et des conseils pratiques pour 
éviter les périodes à haut 
risque. Certaines permettent 
même de suivre l›évolution des 
symptômes et proposent des 
recommandations adaptées, ainsi 
que des rapports sur la qualité de 
l›air et des forums pour échanger 
avec d›autres utilisateurs et la 
possibilité de suivre l›évolution 
de leur état. 



Sara Boueche

Dans le cadre du mois du 
patrimoine culturel 2025, placé 
sous le thème « Le patrimoine 
culturel à l’ère de l’intelligence 
artificielle », une exceptionnelle 
excursion exploratoire alliant 
patrimoine et environnement a 
été organisée le vendredi 9 mai 
2025 au cœur des montagnes 
de l’Edough. Cette initiative 
remarquable a réussi à fusionner 
histoire et nature, être humain et 
mission culturelle. Orchestrée 
par la Direction de la Culture 
de la wilaya d’Annaba, en 
coordination avec la Direction de 
l’Environnement et l’Association 
du Rayonnement Culturel et 
Juvénile de la wilaya d’Annaba, 
l’événement a bénéficié de 
la précieuse collaboration de 
multiples associations culturelles 
et patrimoniales actives dans la 
région. Parmi elles figuraient 
l’Association du Vélo Vert 
(Green Bike), l’Association 
des Amis de l’Environnement 
et du Développement Durable 
de la commune d’El Hadjar, 
l’Association Jdour pour la 

préservation du patrimoine, 
l’Association Graines d’Espoir, 
l’Association Splendeur Annabi, 
ainsi que l’établissement privé 
Mariposa. En présence d’un 
groupe sélect d’intellectuels et de 
passionnés du patrimoine culturel, 
l’événement s’est déroulé au 
sein d’un cadre naturel d’une 
beauté saisissante. La journée 
a débuté par une conférence 
magistrale du Dr. Tarek Hamel, 
professeur au département 
de biologie de l’Université 
d’Annaba. Sa présentation, 
particulièrement érudite, a 
porté sur le massif de l’Edough, 
mettant en lumière sa flore 
rare, la diversité de ses espèces 
végétales et leur dénombrement 
précis. Le conférencier a 
également souligné leur valeur 
thérapeutique, environnementale 
et esthétique, avant d’aborder les 
techniques d’extraction du miel et 
ses composants essentiels. Suite 
à cette introduction scientifique, 
les participants se sont dirigés 
vers l’aqueduc romain de Seraïdi, 
où s’est déroulé un tableau 
vivant incarnant conscience, 
appartenance et engagement. 

Une opération de nettoyage 
méticuleuse a été menée sur ce 
monument archéologique, classé 
à l’inventaire supplémentaire 
des biens culturels de la wilaya 
d’Annaba. L’initiative a englobé 
également les environs et les voies 
d’accès au site, avec une collecte 
systématique des déchets, le tout 
dans une atmosphère d’harmonie 
avec la nature et d’appréciation 
de la splendeur du lieu. Cette 
action environnementale a été 
coordonnée par l’Association 
du Rayonnement Culturel et 
Juvénile, avec une participation 
remarquable de l’Association 
du Vélo Vert et du groupe des 
Scouts Musulmans Algériens de 
la commune de Seraïdi, ainsi que 
de la page «Annaba, source de 
beauté et richesse de l’histoire», 
animée par M. Abderrahmane 
Zenine, créateur de contenu et 
spécialiste du patrimoine annabi. 
L’excursion s’est conclue par 
une démonstration fascinante, 
organisée face à l’aqueduc 
romain – une première du genre 
– par Mme Ben Rezki Amal, 
présidente de la coopérative 
artisanale «Mon soin in and out». 

Cette présentation a détaillé 
le processus d’extraction des 
huiles végétales, utilisant l’huile 
de ricin comme exemple. La 
démonstration a inclus une 
exhibition du dispositif de 
pressage des huiles végétales 
et du processus de distillation, 
expliquant les composants 
nécessaires à la production de cet 
extrait, de l’huile essentielle de 
la plante et de son eau distillée. 

Cette initiative pluridisciplinaire 
illustre parfaitement comment 
le patrimoine culturel peut être 
revitalisé et réinterprété à l’ère 
numérique, non pas en opposition 
mais en complémentarité avec 
les avancées technologiques 
contemporaines, notamment 
l’intelligence artificielle qui peut 
servir d’outil pour documenter, 
préserver et diffuser notre 
héritage collectif.

Sara Boueche

Une initiative patrimoniale 
majeure met en lumière la 

période charnière 1972-1980

Dans une démarche 
d’envergure visant à 
préserver le patrimoine 

théâtral algérien, M. Mohamed 
Yahiaoui, directeur du Théâtre 
national algérien Mahieddine-
Bachtarzi (TNA), a officiellement 
annoncé mardi dernier à 
Annaba la création imminente 
d’un musée public du théâtre 
national algérien. Cette annonce, 
formulée lors d’une table ronde 
scientifique organisée au salon 
d’honneur Toufik-Memiche 
du Théâtre régional Azzedine-
Medjoubi, s’inscrit dans une 
politique mémorielle ambitieuse.

Selon les précisions apportées 
par M. Yahiaoui, cette institution 
muséale se concentrera 
particulièrement sur la période 
1972-1980, considérée 
comme déterminante dans 
l’évolution du théâtre algérien 
post-indépendance. Le futur 
établissement sera hébergé au 
sein du Palais Ahmed-Pacha, 
édifice historique situé dans la 
Casbah d’Alger, actuellement 
en phase de réhabilitation et 
d’aménagement.

Ce projet culturel d’envergure 
nationale comprendra également 
un centre national spécialisé 
dans la collecte, l’inventaire 
et la conservation des archives 
théâtrales, comblant ainsi une 
lacune persistante depuis la 
création officielle du théâtre 
algérien en 1963. Les fondements 
juridiques de cette institution 
sont en cours d’élaboration, et 
son inscription budgétaire est 
prévue pour l’exercice 2026.

La table ronde d’Annaba, 
deuxième étape d’un cycle 
après Constantine, s’inscrit 
dans un programme ministériel 
de sauvegarde de la mémoire 
théâtrale nationale. Elle a réuni 
des figures importantes du 
quatrième art algérien, dont M. 

Ziani Chérif Ayad, dramaturge 
et metteur en scène, ainsi que 
le Professeur Ahmed Cheniki, 
spécialiste reconnu du théâtre.

« Il s’agit des prémices d’un 
travail colossal », a souligné M. 
Ayad, précisant la méthodologie 
adoptée : « On a commencé par 
le patrimoine existant au niveau 
des théâtres, avec un coup 
d’envoi donné à partir du TNA 
». La démarche se poursuivra 
avec un volet consacré à la 
tournée historique de la troupe 
du FLN à Tunis, puis s’étendra 
à la décentralisation théâtrale 
incarnée par quatre pôles majeurs 
: Annaba, Constantine, Oran et 
Sidi Bel Abbès.

Deux tables rondes 
supplémentaires sont 

programmées à Oran et Sidi 
Bel Abbès afin d’impulser une 
dynamique permettant à chaque 
théâtre régional de développer sa 
propre plateforme documentaire, 
contribuant ainsi au futur centre 
national d’archives.

Le Professeur Cheniki a 
particulièrement insisté sur 
l’urgence de cette entreprise 
mémorielle : « Ce centre a pour 
objectif de récupérer des pans 
de notre mémoire, car beaucoup 
de protagonistes disparaissent 
en emportant leurs documents 
et archives », a-t-il affirmé 
avec gravité. Il a également 
rappelé la dimension militante 
du théâtre algérien, évoquant 
notamment le parcours de 

Mohamed Ferrah, dit Errazi, 
homme de théâtre et militant du 
Mouvement pour le triomphe des 
libertés démocratiques (MTLD), 
ainsi que celui de Habib Réda, 
condamné par les autorités 
coloniales françaises avant le 
déclenchement de la guerre de 
Libération nationale.

Cette initiative s’avère 
doublement précieuse : elle 
permettra aux chercheurs 
universitaires d’approfondir leurs 
travaux sur les textes et mises 
en scène, tout en offrant aux 
générations futures l’opportunité 
de découvrir et s’approprier 
un patrimoine culturel national 
longtemps fragmenté et menacé 
de dispersion.

Consacré à la production de 1972 à 1980 
Un musée National du théâtre en gestation

L’héritage ancestral à l’ère numérique 
 Quand l’Edough devient laboratoire culturel
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La générale de la pièce de 
théâtre « Carnaval Romain « a 
été présentée jeudi au théâtre 
régional «Mohamed Tahar 
Fergani» de Constantine devant 
un public nombreux.
La pièce, produite et mise en 
scène par l›artiste de théâtre 
«Mouni Boualem», raconte 
l’histoire de Margit, une ancienne 
comédienne de renom dont la 
gloire passée s’est effacée, la 
laissant sombrer dans l’isolement 
et la misère, recluse dans les 
sous-sols d’un théâtre.
Confrontée à son directeur, 
un personnage opportuniste et 
manipulateur, l’arrivée d’un 

dramaturge réputé proposant une 
répétition expérimentale vient 
bouleverser la donne. S’ensuit 
alors une course effrénée pour 
réussir cette « générale « coûte que 
coûte, en dépit de l’inexpérience 
manifeste des jeunes acteurs, 

poussant le directeur à exploiter 
le prestigieux passé de Margit à 
des fins personnelles.
Miklós Hubay, la pièce Marie 
subtilement comédie et tragédie. 
Elle est ponctuée de tableaux 
dansés et de séquences musicales 

qui enrichissent la mise en scène, 
offrant ainsi une expérience 
théâtrale complète, sublimée par 
la profondeur et l’authenticité du 
texte.
Dans une déclaration à la presse 
à l’issue de la représentation, la 
productrice et metteuse en scène, 
«Mouni Boualem», a exprimé sa 
joie de présenter sa toute première 
création théâtrale. Elle a expliqué 
avoir cherché à revisiter ce texte 
classique avec une approche 
contemporaine, soulignant que 
la pièce explore la thématique du 
passage de l’éclat de la célébrité 
à l’obscurité de l’oubli, tout en 
mettant en lumière l’artifice des 

relations humaines à l’une des 
mutations de la vie.
La distribution des rôles réunit 
une pléiade de talents théâtraux, 
menée par Rajaa Houari dans 
le rôle de Margit, aux côtés de 
Chaker Boulemedaïs incarnant le 
directeur, ainsi que Zaki Ouafek, 
Badis Anana, Rayane Hamaïdi, 
Farid Zouaoui, Racha Saadallah 
et Islam Hadarbache.
Cette équipe, constituée en grande 
partie de jeunes comédiens 
prometteurs, augure l’émergence 
d’une nouvelle génération de 
créateurs au service du quatrième 
art.

La Fondation L’Art Pur abrite du 
6 mai au 6 juin une exposition 
intitulée “ Venise, Riyad et 
l’héritage de Marco Polo, un 
nouvel horizon se déploie. »  
M. Carlo Baldocci, l’ambassadeur 
d’Italie en Arabie saoudite a 
déclaré lors de l’inauguration : « 
C’est un grand plaisir d’être ici 
ce soir et l’Art Pur Fondation est 
l’endroit idéal pour se retrouver. 
C’est le début d’un voyage 

d’amitié et de collaboration. 
C’est la raison pour laquelle 
nous sommes si heureux de 
prendre part à ce projet que 
nous soutenons depuis quelques 
mois. C’est le début d’un avenir 
prometteur avec les artistes 
présents ce soir, mais aussi 
avec d’autres artistes et d’autres 
participants qui représentent la 
scène artistique italienne. »
Le projet, dont le commissaire 

est Giacomo Marco Valerio, 
présente les œuvres de Manuel 
Bonfanti, Florencia Bruck et 
Federico Garibaldi. Il est produit 
par Cypher et Area35 Art Gallery, 
avec le soutien de l’ambassade 
d’Italie à Riyad et le patronage 
de la Società Dante Alighieri.
L’exposition offre une illustration 
vibrante de la mission de la 
Fondation, qui réside dans 
la promotion du dialogue 

artistique et la consolidation des 
liens culturels, en mettant en 
exergue l’art comme un espace 
de rencontre et de dialogue 
transculturel.
Les voyages de Marco Polo 
seront à l’honneur sur l’ensemble 
du site qui se transformera en 
un itinéraire métaphorique. Ces 
voyages seront revisités à travers 
des sensibilités et des langages 
artistiques contemporains. Ils 

seront ainsi mis en lumière 
sous un jour nouveau, révélant 
leurs résonances symboliques et 
visionnaires.
Les installations de Florencia 
Bruck entremêlent la mémoire, le 
langage et l’expérience humaine, 
créant des environnements 
qui évoquent la complexité de 
l’héritage culturel et de l’identité.

Sara Boueche

Le premier Symposium 
international algérien de 
sculpture s’est conclu jeudi 

soir à Alger par une exposition 
majeure consacrée à la Mémoire 
nationale, couronnant deux 
semaines d’intense création 
artistique. L’événement, qui s’est 
déroulé du 26 avril au 8 mai 
2025 dans l’espace extérieur de 
l’hôtel Mazafran de Zeralda, a 
réuni des sculpteurs de renommée 
internationale représentant 18 
nations aux côtés d’artistes 
algériens confirmés.
Ce symposium revêt une 
importance symbolique 
particulière, s’inscrivant dans 
la commémoration du 70ème 
anniversaire du déclenchement de 
la guerre de Libération nationale 
et de la Journée nationale de la 
Mémoire, célébrée annuellement 
le 8 mai. Le ministre de la 
Culture et des Arts, Zouhir 
Ballalou, présent lors de la 
cérémonie de clôture, a souligné 

que cette manifestation s’intègre 
pleinement dans «la stratégie 
de l’État visant à consolider 
la présence de l’Algérie sur la 
scène culturelle et artistique 
internationales.»
Une dimension pédagogique 
significative a caractérisé 
cette première édition, avec la 
participation active d’étudiants 
des Écoles nationale et régionales 
des Beaux-Arts d’Algérie. Ces 
jeunes talents ont eu l’opportunité 
exceptionnelle de collaborer 
avec des maîtres sculpteurs 
à la réalisation d’œuvres 
monumentales centrées sur 
des thématiques mémorielles 
et historiques algériennes. M. 
Ballalou a particulièrement 
valorisé cette dimension 
formative, notant que ces étudiants 
ont «gagné en expérience et 
en pratique de la sculpture en 
se frottant à leurs aînés sur des 
œuvres imposantes.»
Dans son allocution, le ministre a 
souligné la portée mémorielle des 
créations, affirmant que chaque 

sculpteur a «œuvré à restituer 
une partie de la mémoire de 
l’Algérie, racontant les gloires 
et les sacrifices de ses martyrs, 
la résilience de son peuple et la 
détermination de sa jeunesse à 
en découdre avec l’abjection et 
la barbarie du colonialisme.» Ces 
sculptures pérennes constitueront, 
selon lui, «des passerelles entre le 
passé et le présent et un acte de 
haute diplomatie culturelle.»
Le commissaire de l’événement, 
Taher Hedhoud, s’est félicité 
du succès retentissant de cette 
première édition, la qualifiant 
d’»acte fondateur appelé à porter 
haut le patrimoine culturel et 
historique de l’Algérie.» La 
dimension internationale du 
symposium a été particulièrement 
remarquable avec la participation 
de nombreux pays, dont la 
Palestine, l’Italie, l’Égypte, la 
Chine, la Syrie, l’Allemagne, la 
Tunisie, la Jordanie, les États-
Unis, l’Arabie Saoudite, l’Irak et 
le Koweït.
La cérémonie de clôture a été 

sublimée par une prestation de 
l’Orchestre symphonique et du 
Chœur de l’Opéra d’Alger, sous la 
direction des maestros Lotfi Saïdi 
et Zouhir Mazari, interprétant 
un répertoire alliant musique 
universelle et chants patriotiques. 
L’événement s’est conclu par la 
remise de distinctions honorifiques 
aux artistes participants.
Ce symposium, organisé par 

l’association Tifastis pour 
la culture et l’identité, en 
collaboration avec le groupe 
industriel de la Société nationale 
de recherche et d’exploitation 
minière (Sonarem) et la direction 
de l’hôtel Mazafran, marque 
indéniablement une étape 
importante dans le rayonnement 
culturel international de l’Algérie.

Constantine
 présentation de la pièce de théâtre «Carnaval Romain»

Venise et Riyad se livrent à une exploration 
contemporaine de Marco polo

La mémoire sculptée
Clôture magistrale du premier Symposium International 

de sculpture à Alger
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Avec l’arrivée des beaux 
jours, vous avez envie 
d’éliminer les toxines 

accumulées dans l’organisme. 
Quelle eau choisir ses reins, 
ses intestins ? Avec quoi 
l’aromatiser ? Les conseils de 
la diététicienne-nutritionniste. 
Avec des recettes de détox water.
Quelle eau boire pour 
éliminer les toxines ?
Plusieurs eaux peuvent 
être consommées en 
fonction du type de détox 
que l’on souhaite réaliser.
Eau détox pour les reins
•	 «	 Contrex	 et	
Courmayeur	 sont	 des	 eaux	
minérales riches en magnésium et 
en calcium, précise Aline Famy, 
diététicienne-nutritionniste. 
Elles favorisent la production 
d’urines et limitent la rétention 
d’eau. Elles ont également 
une action sur les intestins 
en améliorant le transit. »
•	 Pour	 une	
consommation quotidienne, on 
peut aussi s’orienter vers l’eau 
de	 Volvic.	 «	 Cette	 dernière	
est peu minéralisée et donc 
douce	pour	 les	 reins	»,	 affirme	
la diététicienne-nutritionniste.
Eau détox pour les intestins
«	 Les	 eaux	 minérales	 d’Hépar	
et de St-Antonin sont riches 
en magnésium. Elles ciblent 
donc les intestins, prévient la 
diététicienne-nutritionniste. 
Elles sont utiles pour lutter 
contre la constipation, 

favoriser l’élimination et 
limiter le développement 
de gaz intestinaux. »
Boisson détox pour le foie
«	 L’eau	 minérale	 de	 Vichy-
Célestins	est	riche	en	bicarbonate	
qui agit à la fois sur les reins et 
le foie en favorisant le drainage 
et en stimulant la digestion. Elle 
permet également de neutraliser 
l’acidité gastrique », explique 
la diététicienne-nutritionniste.
Combien	 de	 temps	
boire de l’eau détox ?
Pour s’hydrater, on 
conseille de boire 1,5 l 
d’eau minimum par jour.
Pour	 se	 détoxifier,	 la	 quantité	
quotidienne d’eau à boire ne 
change pas, elle est toujours 
de 1,5 l minimum. Aline Famy, 
diététicienne-nutritionniste.
On peut faire une cure d’eau 
détox durant une semaine 
minimum, jusqu’à 2 ou 3 
semaines environ. Ensuite, 
il est bien de varier sa 
consommation d’eau minérale.
Détox à l’eau chaude ?
Pour celles qui se demandent 
si lors d’une détox il faut boire 
de l’eau tempérée, froide ou 
chaude,	 voici	 la	 réponse	 :	 «	
il faut boire de l’eau chaude 
le matin à jeun pour éliminer 
les toxines accumulées de la 
nuit.	 Cela	 a	 un	 bienfait	 sur	 le	
système	 digestif	 en	 activant	
la production de bile et sur 
les mouvements des intestins 
», détaille la diététicienne-

nutritionniste. Mais attention 
à ne pas boire une eau à plus 
de	 60	 °C,	 «	 au-delà	 il	 y	 a	 un	
risque d’irriter la muqueuse 
de l’œsophage et de l’estomac 
», prévient Aline Famy.
Comment	préparer	une	eau	détox	?
Pour parfumer son eau détox, 
on peut y ajouter des fruits, des 
légumes,	des	épices.	«	Voici	une	
petite sélection pour aromatiser 
son eau détox, propose la 
diététicienne-nutritionniste. 
Pour celles qui aiment les fruits, 
il est possible de mettre des 
fraises, de l’ananas, de la coco, 
de	 la	 mangue,	 de	 la	 pastèque	
ou du citron. Pour celles qui 
préfèrent	 les	 légumes,	 pensez	
au fenouil ou au concombre. »
Peut-on boire du 
curcuma avec de l’eau ?
«	Oui,	et	en	dehors	du	curcuma,	
on peut aussi mettre du 
gingembre, de la cannelle, et 
parmi les herbes aromatiques, 

de la menthe, du romarin 
», propose Aline Famy.
Recettes d’eau détox
•	 Eau	 détox	 citron	 menthe
1 l d’eau minérale, 1 citron vert, 
quelques feuilles de menthe
Pressez le jus du citron vert. 
Rincez les feuilles de menthe. 
Versez le jus du citron vert 
dans une carafe remplie 
d’eau minérale. Ajoutez les 
feuilles de menthe. Laissez 
infuser 2 heures avant de 
boire,	 après	 avoir	filtré	ou	pas.
•	Eau	détox	concombre	romarin
1 l d’eau minérale, 1 baby 
concombre, quelques 
branches de romarin, 1 citron
Rincez le concombre. Taillez-le 
en bâtonnets. Pressez le jus de 
citron. Dans une carafe d’eau 
minérale, ajoutez les bâtonnets 
de concombre, le jus de citron, 
le romarin. Laissez infuser 2 
heures	avant	de	filtrer	et	de	boire.
•	 Eau	 détox	 au	 fenouil

1 l d’eau minérale, 1 
bulbe de fenouil, 1 citron, 
quelques feuilles de menthe
Rincez, coupez en morceaux le 
bulbe de fenouil. Pressez le jus 
de citron. Rincez les feuilles 
de menthe. Mettez tous ces 
ingrédients dans une carafe 
d’eau minérale. Laissez infuser 2 
heures	avant	de	filtrer	et	de	boire.
•	 Eau	 détox	 à	 la	 fraise
1 l d’eau minérale, 1 
citron, quelques fraises, 
quelques feuilles de menthe
Rincez les fraises. Équeutez-
les. Pressez le jus de citron. 
Rincez les feuilles de menthe. 
Mettez tous ces ingrédients 
dans une carafe d’eau minérale. 
Laissez infuser 2 heures au 
réfrigérateur avant de boire.
•	 Eau	 détox	 au	 curcuma
1 l d’eau minérale, 1 citron 
vert, 1 c. à s. de curcuma
Rincez le citron vert. Zestez 
l’écorce, pressez le jus. Versez 
le jus et l’écorce dans une 
carafe d’eau minérale. Ajoutez 
le curcuma. Mélangez. Laissez 
infuser 1 h avant de déguster.
•	 Eau	 détox	 à	 la	 cannelle
1 l d’eau minérale, 1 
citron, 1 bâton de cannelle, 
1 c. à c. de curcuma
Pressez le jus du citron. 
Versez-le dans une carafe 
d’eau minérale. Ajoutez le 
curcuma, la cannelle. Mélangez 
et laissez infuser 2 h au 
réfrigérateur avant de déguster.

Quelles eaux boire pour se détoxifier ?

Il y a des aliments bien plus 
nocifs que d’autres pour 
le	 coeur	 et	 les	 artères.	
Un en particulier devrait 

disparaître de nos assiettes 
selon le docteur Sanjay 
Bhojraj, cardiologue, suivi 
par des centaines de milliers 
de personnes sur les réseaux. 
Son crédo ? Stopper les 
dégâts avant qu’ils n’arrivent. 
«J’ai	 réalisé	 que	 le	 système	
médical conventionnel était 
trop axé sur les prescriptions 
et les procédures, et pas assez 
sur l’immense pouvoir de 
l’alimentation et du mode 
de vie pour transformer 
la santé», explique-t-il à 
Newsweek. Depuis, ses 
vidéos cartonnent. La plus 
virale	 ?	 Celle	 où	 il	 énumère	
les dix aliments qu’il a décidé 

de ne plus jamais manger.
Parmi les produits qu’il 
pointe du doigt, plusieurs 
sont associés, à tort, à une 
alimentation saine. Beaucoup 
de consommateurs les 
achètent	en	pensant	bien	faire.	
Résultat : ils nourrissent à leur 
insu	 l’inflammation,	 les	 pics	
de glycémie et les dépôts de 

triglycérides. Or, ces facteurs 
comptent parmi les ennemis 
les plus redoutables du cœur. 
«En	 tant	 que	 cardiologue	
ayant passé des années à 
étudier	 les	 artères	 des	 gens,	
j’ai pu constater de mes 
propres yeux les dommages 
causés par ces modes de vie.»
Dans	 ce	 flot	 d’aliments	

mauvais pour le coeur, il 
y en a un que le docteur 
Sanjay Bhojraj place tout 
en haut de la liste dans sa 
vidéo. Présenté comme une 
alternative naturelle, vanté 
dans les rayons bio, utilisé 
dans de nombreuses recettes 
dites	 «healthy»,	 il	 s’agit	 du	
sirop	 d’agave.	 «Notre	 corps	
a été conçu pour fonctionner 
avec des aliments complets 
et non transformés, pas avec 
les	 produits	 «sur	 mesure»	
de la science alimentaire 
moderne», explique-t-il. Le 
docteur Elizabeth Klodas, elle 
aussi cardiologue, partage cet 
avis	:	«Le	sirop	d’agave	est	très	
riche	 en	 fructose,	 et	 l’excès	
de fructose est rapidement 
métabolisé en triglycérides 
par le foie.» L’accumulation 

des triglycérides favorise les 
accidents cardiovasculaires.

Pour le docteur Klodas, il faut 
aussi éviter les jus de fruits 
en	 bouteille,	 des	 «bombes	
de fructose déguisées», 
le granola du commerce 
«souvent	 ultra-transformé	
et plein de sucres cachés» et 
l’huile de coco. Sanjay Bhojraj 
prône le retour au bon sens 
alimentaire.	 Ce	 qu’il	 appelle	
le	 régime	 1825.	 «J’essaie	 de	
ne manger que des aliments 
qui existaient il y a 200 ans, 
avant que notre alimentation 
ne soit envahie par les 
conservateurs, les additifs 
artificiels	et	la	transformation	
industrielle.»	 Une	 manière	
de se reconnecter avec les 
besoins réels du corps humain

Je suis cardiologue et voilà l’aliment que je ne mangerai plus jamais
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Pendant la saison estivale, 
les pieds sont plus que 
tout sollicités. Résultat, 

ils s’abîment, deviennent secs, 
rugueux et peuvent présenter 
callosités, fissures voire crevasses. 
Pour retrouver des pieds tout 
doux pour la rentrée, découvrez 
la routine recommandée par 
un professionnel, à réaliser 
facilement chez vous.
Les vacances d’été sont bel et 
bien terminées. Bien que nous 
ayons repris le chemin du travail, 
les températures estivales de la 
rentrée nous poussent à continuer 
de porter nos chaussures ouvertes 
et laisser respirer nos petits 
petons, Seulement voilà, qu’on se 
l’avoue, ce n’est pas toujours la 
partie du corps dont on prend le 
plus soin tout au long de l’année 
! De ce fait, il arrive souvent de 
se rendre compte que nos pieds 
sont secs, notamment une fois 
l’été terminé. Rien d’étonnant 
après les baignades à répétition 
dans l’eau de mer ou dans les 
piscines pleines de chlore ou 
après les promenades sur le sable 
brûlant… La rentrée est donc la 
période idéale pour prendre soin 
de ses pieds et les rendre tout 
doux.
S’il est possible de prendre 
un rendez-vous en institut 
pour laisser les mains d’une 
professionnelle (podologue) 
les chouchouter au cours d’un 
pédicure, cela ne suffira pas à 
garder de beaux pieds sur le plus 

long terme. En effet, le secret 
pour des peaux pieds, c’est d’être 
régulière dans les soins qu’on 
leur offre, tout comme pour notre 
visage ou encore nos cheveux. 
Ainsi, il est de mise d’adopter 
une routine maison pour prendre 
soin de ses pieds et éviter qu’ils 
ne soient secs et craquelés. Dans 
Glamour UK, le docteur Bharti 
Rajput, podologue Britannique, 
a révélé la routine faite maison 
à effectuer pour avoir de beaux 
pieds.
Comment faire pour ne plus avoir 
les pieds secs ? Le traitement 
idéal pour se débarrasser des 
callosités selon un expert
Avoir les pieds secs n’est pas 
une fatalité et n’a rien d’anormal 
! Selon Le docteur Rajput, 
cela est principalement dû à un 
mélange entre «sécheresse et 
pression» effectuée sur nos pieds, 
notamment par nos chaussures. 
Si l’experte recommande 
l’utilisation de crèmes pour les 
pieds à base d’urée, ce n’est pas 
tout ! Il est également possible 
d’adopter une bonne routine 
de soin pour les pieds avec nos 
produits du placard. Pour cela, la 
podologue recommande les bains 
de pieds maison, à effectuer de 
cette manière :
Pour commencer, l’experte 
conseille de tremper ses pieds 
dans de l’eau, dans laquelle vous 
avez versé «un peu de citron ou 
de sel»;
La réalisation d’un gommage des 

pieds fait maison peut aussi être 
de mise, avec l’aide de «deux 
cuillères à soupe de sel de mer, 
mélangé à un peu d’huile d’olive 
et pour finir, un peu d’huile 
essentielle de lavande ou d’arbre 
à thé» ;
La podologue conseille ensuite 
de laisser cette mixture sur ses 
pieds et de les emballer dans des 
sacs plastiques, à attacher autour 
de vos chevilles. «C’est une super 
manière d’hydrater vos pieds et 
de retirer les cellules de peaux 
mortes», indique-t-elle.
Crème, soin, baume, bain de 
pieds... Comment hydrater des 
pieds secs et les avoir tout doux ?
Les bains de pieds et gommages 
ne sont pas les seuls remèdes 
miracles contre les pieds secs. 
Pour lutter contre les pieds secs 
et craquelés, le Dr Abel, un 
dermatologue qui partage ses 
conseils avec ses 1,4 million 
d’abonnés sur TikTok, conseille 
de bien hydrater les pieds, des 
talons aux doigts de pieds, avec 
une crème contenant «de l’acide 
lactique, de l’acide salicylique 
ou de l’urée». Ces composants 
permettent en effet de retirer les 
peaux mortes et d’exfolier le pied. 
La dermatologue recommande 
également d’appliquer de la 
vaseline en couche épaisse en 
insistant sur les talons. Laissez 
agir toute la nuit sous une paire 
de chaussettes en coton pour plus 
d’efficacité.
Huile de coco, jojoba… Quelle 

huile pour une hydratation 
intense ?

Contre la sécheresse, les huiles 
végétales sont également de 
véritables alliées. Optez pour des 
huiles riches en actifs nourrissants 
(acides gras, squalane) comme les 
huiles végétales d›argan, d›olive, 
de jojoba ou encore de coco. 
Les beurres végétaux, encore 
plus riches, seront d›autant plus 
efficaces. On pense notamment 
au beurre de karité.
Et si, malgré les bains de pieds, 
gommages et cure d›hydratation, 
vos talons font toujours grise 
mine, mieux vaut prendre rendez-
vous chez un podologue voire un 
médecin pour un diagnostic plus 
profond et, éventuellement, une 
pédicure.

Quelle est la cause des 
pieds très secs, déshydratés, 

fendillés?
Tout comme les mains, les 
pieds sont une zone que l›on 
oublie trop souvent d›hydrater. 
Pourtant, cette partie de notre 
corps n›est pas exempte de 
routine d›hydratation. Plusieurs 
facteurs peuvent expliquer une 
sécheresse cutanée sur la zone. 
En été, les journées à la plage 
ou à la piscine, le sable et le sel 
de l›eau de mer ont tendance à 
agresser nos petits petons. Autre 
fautif : certaines chaussures 
inadaptées (trop petites ou trop 
étroites) qui poussent la peau à 
se défendre. Idem pour certaines 
matières synthétiques présentes 
sur les chaussettes et collants. Les 
bains trop chauds ou encore les 
changements climatiques peuvent 
aussi jouer les trouble-fêtes.

Avoir une belle peau, lumineuse, 
en bonne santé et résistante, c’est 
en prendre le plus grand soin et 
ce, quotidiennement, notamment 
en l’hydratant. Pour bien faire, 
découvrez le nom de l’ingrédient 
à absolument incorporer à 
votre routine beauté, selon une 
dermatologue.
Si vous rêvez d’une peau 
lumineuse, lisse, rebondie, sans 
imperfection et globalement 
plus forte, il n’y a pas de secret 
: il va falloir adopter une routine 
beauté de compétition. S’il est 
important de prendre soin de sa 
peau de l’intérieur en favorisant 
certains aliments et en en limitant 
d’autres, il faut également le 
faire de l’extérieur, avec les bons 
soins. Pour cela, on apprend déjà 
à identifier son type de peau, 
pour reconnaître ses besoins liés 
aux différentes problématiques 
qu’elle rencontre, afin de choisir 
les actifs qui lui correspondront le 
mieux. Que votre peau soit grasse, 
sensible, sèche, acnéique ou 

encore mature, il reste cependant 
des choses sur lesquelles tout le 
monde est d’accord, concernant 
notamment le type de produit 
à absolument incorporer dans 
sa routine. En effet, il y a des 
étapes communes à tous les types 
de peau, à savoir le nettoyage, 
l’hydratation, l’exfoliation et la 
protection.

Si choisir un nettoyant, une 
crème solaire, ou encore un 
exfoliant chimique adaptés à son 
type de peau est important, cette 
fois-ci, focus sur l›hydratation. 
Il s›agit d›une étape clé pour 
avoir un peau en bonne santé ! 
Il est important d›adopter une 
crème de jour et une crème de 
nuit efficaces et pour cela, on 
peut compter sur les conseils 
des experts. Sur son compte 
TikTok, le Dr Shereene Idriss, 
une dermatologue américaine, a 
publié une vidéo dans laquelle 
elle dévoile l›ingrédient à 
absolument utiliser pour hydrater 

sa peau : la glycérine.
Quel est l’effet de la glycérine 

sur la peau ?
Selon l›experte, les bienfaits 
de la glycérine pour la peau 
seraient nombreux. Pourquoi ? 
Car il s›agirait d›un ingrédient 
humectant, qui «a la capacité 
d›hydrater et de retenir cette 
hydratation dans la peau pendant 

plusieurs heures voire plusieurs 
jours», indique la dermatologue. 
La glycérine serait, en plus de 
cela, un ingrédient idéal pour 
améliorer la santé globale de la 
peau et de sa barrière protectrice, 
tout en aidant cette dernière à se 
reformer et se réparer. Résultat : 
la peau serait plus résistante, une 
bonne nouvelle pour les peaux 

fragiles et/ou qui présentent 
certaines conditions comme 
l›eczéma ou le psoriasis, ajoute-
t-elle.
En plus de cela, la glycérine 
permettrait, selon la 
dermatologue, d›améliorer la 
teneur en collagène de la peau, 
favorisant ainsi son élasticité. 
La glycérine permettrait aussi de 
débarrasser la peau des petites 
zones sèches et fragiles, où se 
trouvent également des peaux 
mortes. Le Dr Shereene Idriss 
précise que la glycérine est 
adaptée aux peaux sensibles et 
aux peaux grasses ou mixtes, car 
elle ne bouche pas les pores.
Attention : l›experte indique 
cependant qu›il ne faut pas en 
abuser. Elle recommande donc de 
n›utiliser que des produits dont 
la concentration en glycérine 
se situe entre 2 % et 20 %, pour 
éviter que cet ingrédient devienne 
contre-productif et provoque des 
irritations ou, paradoxalement, de 
la déshydratation.

Pieds secs  

La routine idéale pour les rendre tout doux

Quel est l’ingrédient Le plus hydratant pour la peau ?
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Les caméras ne peuvent 
pas entrer à Gaza mais le 
conflit au Proche-Orient 

s’invite à Cannes: le festival ac-
cueille plusieurs films traversés 
par le sujet, parmi lesquels un 
documentaire dont la protago-
niste principale, une photographe 
gazaouie, a été tuée par un mis-
sile israélien mi-avril.
La projection de ce long-mé-
trage, «Put Your Soul on Your 
Hand and Walk», sera l’un des 
moments forts d’un événement 
qui devrait encore faire écho à la 

guerre, des conférences de presse 
au tapis rouge. L’an dernier, l’ac-
trice australo-américaine Cate 
Blanchett y avait arboré une robe 
rappelant les couleurs du dra-
peau palestinien.
Dès la cérémonie d’ouverture 
mardi, les discours seront scru-
tés. A l’ouverture de la Berlinale 
en février, Tilda Swinton avait 
dénoncé «l’inhumain perpétré 
sous nos yeux» et les plans de 
Donald Trump pour la région, 
sans citer ni Israël ni Gaza direc-
tement.

Côté films, deux longs-métrages 
devraient toucher le public, dont 
«Il était une fois à Gaza», une 
réalisation des frères Tarzan et 
Arab Nasser, Gazaouis exilés 
depuis des années dont les fables 
tragi-comiques font écho à leur 
terre d’origine.
Le cinéaste israélien Nadav La-
pid, intellectuel très critique des 
orientations politiques de son 
pays, a quant à lui été retenu en 
dernière minute à la Quinzaine 
des cinéastes pour «Yes». Le film 
se déroule en Israël au lendemain 
du 7-octobre et suit un musicien 
qui doit mettre en musique un 
nouvel hymne national.

- «Effroi» -
La séance la plus chargée en 
émotion promet d’être l’avant-
première mondiale, le 15 mai, 
de «Put Your Soul on Your Hand 
and Walk». Fatima Hassouna, 
Gazaouie de 25 ans qui pho-
tographiait son quotidien dans 
la guerre, est la protagoniste de 
ce documentaire réalisé par la 
cinéaste iranienne Sepideh Farsi.
Le 15 avril, la jeune femme a 
appris que le film avait été sélec-
tionné. Le lendemain, un missile 
a réduit sa maison en poussière, 
tuant sa famille avec elle. Seule 

sa mère a survécu.
Cette projection de l’Acid, 
la moins connue des sections 
parallèles, sera «une manière 
d’honorer la mémoire (de la pho-
tographe) victime comme tant 
d’autres de la guerre», a souligné 
le Festival de Cannes, exprimant 
son «effroi». Plusieurs organisa-
tions du cinéma ont demandé un 
hommage à cette occasion.
Jusqu’au bout, Sepideh Farsi, 60 
ans, réfugiée politique en France, 
a cru que la jeune femme «allait 
venir, que la guerre allait finir», 
a-t-elle expliqué à l’AFP. «On a 
eu tort d’y croire, parce que la 
réalité nous a dépassés».

- Son sourire «à jamais» -
Israël interdit à la presse inter-
nationale de pénétrer à Gaza. 
La cinéaste, qui a filmé clandes-
tinement au portable un docu-
mentaire en Iran par le passé, a 
donc noué un lien à distance, par 
visio, avec Fatima Hassouna, qui 
postait régulièrement ses clichés 
sur les réseaux sociaux.
Certaines photos feront l’objet 
d’une exposition à Cannes. «Son 
sourire traverse le film. Son re-
gard, ses yeux verts qui changent 
de couleur selon la lumière... 
Tous ces moments, heureuse-

ment, sont filmés et seront là à 
jamais», ajoute la réalisatrice.
L’attaque du 7 octobre 2023 a en-
traîné la mort de 1.218 personnes 
côté israélien, en majorité des ci-
vils, selon un décompte de l’AFP 
basé sur des données officielles. 
Sur les 251 personnes enlevées ce 
jour-là, 58 sont toujours retenues 
à Gaza, dont 34 ont été déclarées 
mortes par l’armée israélienne. 
Le Hamas retient également la 
dépouille d’un soldat israélien 
tué lors d’une précédente guerre 
à Gaza, en 2014.
La campagne de représailles is-
raéliennes a fait plus de 52.000 
morts à Gaza, en majorité des 
civils, selon des données du 
ministère de la Santé du gouver-
nement du Hamas, jugées fiables 
par l’ONU.
Fatima Hassouna avait «dit à 
plusieurs reprises qu’elle docu-
mentait cette guerre (...) la vie à 
Gaza, aussi, pour le transmettre 
aux autres et aux enfants qu’elle 
voulait avoir», dit Sepideh Farsi. 
«Je trouvais ça magnifique. Mal-
heureusement, elle n’en aura 
jamais».

Longtemps réservé aux cérémo-
nies traditionnelles au Japon, le 
matcha trouve aujourd’hui sa 
place dans le quotidien des Saou-
diens. Cette popularité croissante 
s’explique par l’intérêt grandis-
sant pour les tendances bien-être, 
l’évolution des tendances gusta-
tives et l’essor d’un mode de vie 
plus conscient.

Les données confirment cette 
tendance. Selon un récent rap-
port d’IMARC Group, le marché 
saoudien du thé vert, qui com-
prend le matcha, était évalué à 
140,14 millions de dollars et 
devrait atteindre 229,24 millions 
de dollars d’ici à 2033.
Les importations de thé vert 
conditionné ont presque doublé 
en valeur entre 2020 et 2023, ce 
qui suggère un appétit croissant 
pour les boissons haut de gamme 
axées sur la santé.
Cette demande croissante se 
reflète dans les menus des cafés 
et sur les réseaux sociaux du 
Royaume. Les Matcha lattes, 
autrefois réservés aux cafés spé-
cialisés, sont désormais présents 
dans les cafés branchés et dans 
les cuisines des particuliers.
Qu’il soit servi glacé dans des 
tasses en verre élégantes ou 
fouetté à la maison avec du lait 
d’avoine, le matcha est plus 
qu’une boisson. C’est un état 
d’esprit, une déclaration per-

sonnelle et, pour beaucoup, une 
façon plus saine de commencer 
la journée.
À Dammam, Sara Anas, 19 ans, 
se souvient de sa première dégus-
tation de matcha en 2019. «Mon 
père aime découvrir de nouvelles 
saveurs. Le goût n’était pas très 
bon au début, mais lorsque le 
matcha est devenu populaire en 
2021, j’ai eu envie de le goûter à 
nouveau dans les cafés locaux,» 
a-t-elle lancé.
Aujourd’hui, elle en boit presque 
tous les jours. «Cela peut paraître 
bizarre, mais je n’ai pas l’impres-
sion que c’est lourd pour mon 
corps comme le café. Je me sens 
plus à l’aise et j’ai plus d’éner-
gie.»
Anas fait partie d’un groupe 
démographique en pleine expan-
sion. À Riyad, Amal Al-Mutairi, 
26 ans, commence son jour par 
un matcha. «Je le préfère glacé 
avec du lait vanillé pour que le 
goût soit plus doux et plus lé-
ger», a-t-elle affirmé.
Pour elle, l’attrait du matcha a 
commencé par la lecture de ses 
bienfaits. «Le matcha me donne 
de l’énergie calme sans la nervo-
sité ou l’effondrement que je res-
sens habituellement après avoir 
bu du café. Il m’aide également à 
me concentrer plus longtemps.»
Cette énergie calme et concen-
trée - souvent décrite comme 
une expérience de caféine «plus 

propre» - a rendu le matcha parti-
culièrement populaire auprès des 
étudiants et des professionnels.
Pour Anas, il s’agit d’un élément 
essentiel du campus. «C’est in-
dispensable avant les cours ! Il 
me donne l’énergie nécessaire 
pour continuer ma journée à 
l’université», a-t-elle déclaré.
Mais le matcha est plus que fonc-
tionnel. Il est devenu un mode 
de vie, adopté à la fois pour ses 
vertus de bien-être et pour son 
charme visuel.
À l’échelle mondiale, l’essor 
du matcha s’inscrit dans le 
cadre d’un boom plus large du 
bien-être. La production japo-
naise de matcha a augmenté de 
185% entre 2010 et 2023, et la 
demande est aujourd’hui si forte 
que les fournisseurs annoncent 
des pénuries. Les principaux pro-
ducteurs japonais ont commencé 
à limiter les exportations pour 
répondre aux besoins nationaux.
L’attrait du matcha pour la santé 
n’est pas qu’un effet d’annonce. 
Riche en antioxydants - en parti-
culier un composé appelé EGCG 
- des études suggèrent qu’il peut 
réduire l’inflammation, soutenir 
la santé cardiovasculaire et aider 
les fonctions cognitives.
Une récente étude saoudienne a 
également révélé que plus de la 
moitié des participants pensaient 
que le matcha pouvait contribuer 
à la gestion du poids et à l’équi-

libre de la glycémie.
Les experts soulignent toutefois 
que la modération est de mise. 
Une consommation excessive de 
matcha peut interférer avec l’ab-
sorption du fer et n’est pas re-
commandée pour tout le monde.
Le rituel de la préparation du 
matcha, en particulier pour ceux 
qui le fabriquent eux-mêmes, fait 
désormais partie d’une évolu-
tion plus large vers un mode de 
vie lent et intentionnel, auquel 
de nombreux jeunes Saoudiens 
adhèrent.
Ce rituel est profondément per-
sonnel pour Leen al-Zamil, 27 
ans, qui a fait du matcha une 
curiosité et un plaisir quotidien. 
«J’étais curieuse au début et hon-
nêtement, je détestais ça, mais je 
pense que c’est parce que c’était 
chaud. Je l’ai préféré froid avec 
du sirop de vanille et du lait 
d’avoine. Je ne peux certaine-
ment pas le boire seul», a-t-elle 
révélé. 
Aujourd’hui, elle ne peut pas 
passer une journée sans en boire. 
«Parfois, elle en boit deux fois ou 
plus. «J’aime sa couleur... J’ap-
précie chaque étape de sa prépa-
ration et son goût est si bon. Il me 
rend de bonne humeur.»
Mme al-Zamil n’est pas la seule 
à considérer le matcha comme 
plus qu’une simple boisson.
Pour Mona Abdullah, 28 ans, le 
matcha est bien plus qu’une bois-

son : c’est un remède. «En tant 
que personne atteinte du syn-
drome du côlon irritable, le café 
me cause souvent des inconforts 
prolongés. Le matcha, lui, m’ap-
porte une énergie stable sans 
effets secondaires. J’ai arrêté le 
café depuis trois mois, et je suis 
convaincue que le matcha est une 
meilleure source de caféine que 
le café noir», a-t-elle confié.
Le syndrome du côlon irritable 
est une affection digestive cou-
rante. De nombreuses personnes 
atteintes du syndrome de l’intes-
tin irritable trouvent que le café, 
avec son acidité et sa forte teneur 
en caféine, peut déclencher des 
malaises, ce qui fait que des al-
ternatives plus douces comme le 
matcha sont préférées.
Mme Abdullah en consomme 
deux fois par jour, glacé et sans 
arômes ajoutés. «C’est ma santé, 
dit-elle, qui m’a poussée à chan-
ger.»
Mais l’attrait du matcha ne se li-
mite pas à la santé : il s’agit aussi 
d’une question d’esthétique et de 
culture. «Je pense que c’est un 
mélange de tout», dit al-Mutairi. 
«Les bienfaits pour la santé, le 
goût et, oui, l’esthétique».

Des films et un fantôme
 L’ombre de Gaza plane sur le Festival de Cannes

Le matcha pour tous 
Un thé vert devenu tendance en Arabie saoudite
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"Ne jetez pas, 
investissez" - Le 
papier est un trésor

Dans un monde où la préservation 
de notre environnement devient 
une priorité absolue, l'association 
Green Bike lance une initiative 
remarquable qui redéfinit notre 
relation avec le papier dans 
les établissements scolaires. 
Ce programme novateur de 
recyclage des cahiers et manuels 
scolaires transforme ce qui était 
autrefois considéré comme un 
simple déchet en une ressource 
précieuse, un véritable trésor 
à préserver. En invitant les 
élèves à adopter le slogan "Ne 
jetez pas, investissez", Green 
Bike pose les fondations d'une 
conscience écologique durable 
qui commence sur les bancs de 
l'école et s'étend bien au-delà. 
Un constat alarmant
À l'approche de la période de 
fin d’année, un phénomène 
récurrent s'observe devant 
nos établissements scolaires 
: l'accumulation massive 
de matériel pédagogique 
abandonné. Cette pratique, bien 
qu'ancrée dans les habitudes de fin 
d'année, constitue un gaspillage 
considérable de ressources 
et une source significative de 

pollution environnementale. 
Selon les estimations, plusieurs 
tonnes de papier potentiellement 
recyclable finissent ainsi dans 
les décharges chaque année. 
Une initiative à double impact
La proposition de Green 
Bike repose sur un principe 
simple mais efficace : collecter 
systématiquement les cahiers et 
manuels scolaires en fin d'année 
pour les rediriger vers des 
filières de recyclage spécialisées. 
Cette démarche présente un 
double avantage : Sur le plan 
écologique, elle permet de 
réduire considérablement 

l'empreinte carbone des 
établissements scolaires en 
limitant la production de déchets 
et en favorisant la réutilisation 
des matières premières. Le 
papier recyclé nécessite environ 
60% moins d'énergie pour sa 
production que le papier vierge. 
D'un point de vue économique, 
elle contribue à une gestion 
plus rationnelle des ressources 
à l'échelle nationale, tout en 
permettant aux entreprises de 
recyclage de bénéficier d'un 
approvisionnement régulier et 
prévisible. 
Former les écocitoyens de 

demain
Au-delà de l'aspect purement 
matériel, cette initiative 
comporte une dimension 
pédagogique essentielle. En 
impliquant directement les 
élèves dans ce processus de 
collecte et de valorisation, Green 
Bike cherche à inculquer dès 
le plus jeune âge les principes 
fondamentaux de responsabilité 
environnementale.
 "Notre objectif n'est pas 
uniquement de recycler du 
papier, mais de transformer 
profondément la perception 
que les jeunes générations 
ont de leurs interactions avec 
l'environnement", explique 
le coordinateur du projet. 
"Lorsqu'un enfant comprend 
l'impact concret de ses actions 
quotidiennes sur l'écosystème, 
il développe naturellement 
une conscience écologique qui 
guidera ses comportements 
futurs."
Un modèle d'économie circulaire
Cette approche s'inscrit dans 
une vision plus large d'économie 
circulaire appliquée au milieu 
scolaire. En établissant un 
partenariat direct entre les 
établissements éducatifs et les 
entreprises spécialisées dans le 
recyclage, Green Bike contribue 

à la création d'un circuit vertueux 
où chaque ressource est valorisée 
de manière optimale. 
Vers des "écoles vertes
L'ambition ultime de ce 
programme est de transformer 
progressivement nos institutions 
éducatives en véritables 
sanctuaires écologiques - des 
"écoles amies de la nature". 
Cette transition nécessite 
l'engagement collectif des 
directeurs d'établissements, des 
enseignants, des parents et, bien 
sûr, des élèves. 
En conclusion, à l'heure où 
les défis environnementaux 
requièrent des solutions 
innovantes et l'implication 
de tous les acteurs sociaux, 
l'initiative de Green Bike 
démontre qu'il est possible 
de transformer des pratiques 
quotidiennes apparemment 
anodines en leviers significatifs 
de changement. En repensant 
notre rapport aux fournitures 
scolaires, c'est toute une 
philosophie du respect de 
l'environnement que nous 
transmettons aux générations 
futures - un héritage peut-être 
plus précieux encore que les 
connaissances académiques 
traditionnelles.

Green Bike

Faire de nos écoles des amies de l'environnement 
avec l'initiative de recyclage du papier

Sous le thème 
évocateur "Les 
jeunes d'aujourd'hui, 

pionniers du dialogue et 
bâtisseurs de l'avenir", le 
Conseil Supérieur de la 
Jeunesse organise, le 17 mai 
2025, le Forum des Jeunes 
de la Wilaya d'Annaba. 
Cet événement, intitulé 
"La Jeunesse : Moteur du 
développement et pilier du 
changement", réunira plus 
de 250 jeunes, hommes et 
femmes, issus des différentes 
communes et quartiers de la 
wilaya d'Annaba. 
Ce forum local se distingue 
par son approche interactive 
et participative. Il sera 
marqué par une session de 
dialogue de haut niveau ainsi 
que par plusieurs ateliers 

interactifs et enrichissants. 
Ces activités visent à 
renforcer les capacités des 

jeunes de la wilaya, tant 
sur le plan économique que 
politique, tout en promouvant 

l'esprit de citoyenneté, la 
culture du dialogue et la 
participation active des 
jeunes dans l'élaboration de 
la feuille de route pour le 
développement local. 
Des objectifs ambitieux pour 
une jeunesse proactive
 L'un des principaux objectifs 
de ce forum est de permettre 
aux jeunes d'Annaba de 
s'impliquer davantage 
dans la vie publique et de 
contribuer efficacement à 
la définition des priorités 
de développement de leur 
région. En outre, l'événement 
vise à promouvoir une 
culture de dialogue positif et 
constructif, tout en favorisant 
le réseautage et la création de 
liens solides entre les jeunes 
participants. 
Un levier pour le 

développement local 
À travers cette initiative, 
le Conseil Supérieur de la 
Jeunesse entend mobiliser les 
jeunes en tant qu'acteurs clés 
du changement et du progrès. 
En leur offrant un espace 
d'expression et de réflexion, 
ce forum ambitionne de 
transformer les aspirations 
des jeunes en actions 
concrètes, contribuant 
ainsi à la prospérité et à la 
cohésion sociale de la wilaya 
d'Annaba. Ce rendez-vous 
promet d’être une plateforme 
dynamique et inspirante, 
où les jeunes pourront non 
seulement partager leurs 
idées, mais aussi acquérir 
des compétences et des outils 
pour devenir des leaders 
dans leurs communautés 
respectives.

Forum des Jeunes de la wilaya d'annaBa

"Les jeunes d'aujourd'hui, pionniers du dialogue et bâtisseurs de l'avenir"

Sara Boueche

Sara Boueche


